Trois événements im°%® «à la survivance des Canadiens français du Manitoba et de la Saskatchewan 


Le Festival de la Chanson française au Manitoba. 


L'arrivée de S. Exc. Mgr M. Baudoux à St-Boniface. L'ouverture du poste de Gravelbourg. | 

De nomt x gnit Ù L tiques, des personnalités laïques et une fou le fidèles saluè- Une autre tour radiophonique —— celle de Radio-Gravelbourg — | M. le docteur Paul-Emile LaFlèche, président de ssociation d ucation des Canadiens f an- 
rent S. Exec, Mgr Maurice E archevêque coadjuteur de St-Boniface, à n arrivée à ja gare du | s'élève dans le ciel des Prairies de l'Ouest canadien pour irradier |Çais du Manitoba, félicite les semi-finalistes au concours de diction et remet à chacun un chèque de 
Pacifiq 2 n. De gauche à droite apparaissent « e T. H. D.| dans les foyers français de la région les syllabes d'un parler qui ne | $5.00. On voit, de gauche à droite: Trefflé Gareau, de l'école du Sacré-Coeur de Winr peg Laurette 
L. Campbell, | er" e du Manit , 8. Exec. Mgr M, Baudoux; S. Exc. Mgr A. Béliveau, arche- | mneurt pas, grâce à la ténacité de ceux qui le reçurent en héritage des | Bergeron, d rtmbmoilégial St-Joseph, de St Boniface; Jeannette Halpin, dé St Ë istache; Andre 
véque de St-Boniface, l'hon, Edmond Préfontaine, ministre des Affaires inicipale et S. H. le! preux qui fondèrent notre grand pays. L'inauguration du nouveau herèse Molin, de St François-Xavier. Le jeune André Martin fut proclamé 
maire MacLean, de St-Bonif Toutes associations de la ville-cathédrale avaient tenu à se faire! poste fut entourée de grandioses manifestations auxquelles partici- Atation de la fable “Le corbeau et le renard” et se vit attribuer le grand prix 
représenter pa e délégat qui se rendit acclamer le nouvel archevêque dé à descente du train.! pérent de nofnbreux dignitaires, (Photo Gene Gauthier) 
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Ici, CFRG, la voix française du sud de la Saskatchewan 
Une autre preuve de la vitalité \ 1 |L'archidiocèse de St-Boniface 
canadienne-française dans l'Ouest | ol me dépens 12! accueille son nouvel archevêque 


catholique et française du pays.) S. Exc., Mgr M. Baudoux succède à S. Exc. Mgr Georges Cabana 
comme archevêque coadijuteur. 


‘’Nous revivons ce soir, l'histoire ! bole vivant de cette vie catholique 
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| Prélat Domestique qui ‘lui fut! 
coñféré par Sa Sainteté le Pcpe| 
je XI L'investiture eut lieu à 
Bellegarde le 18 juin ‘1935 par 


L'ouverture de CFRG 


I Ù La Liberte | É 
et le Patriote xcuse auprès | | S E. le cardinal J, C. McGuigan, 
we . alors évêque de Régina 

| Mgr Bois L: dans le deuil un 


frère et plusieurs neveux et nie- 
ces en France: au Canada, de A 
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PL UEES connaissances et au Éc. Értisne Corriveau, profes- 
seur de français à l'école Glen- 
Hommage de Bellegarde [lawn Collegiate, dont 6n vient 
Mais à Bellegarde, il laisse une | fn noncer la nomiation comme 
famille tendrement aimée qu'il embre du corps enseignant de 
a nourrie de ses conseils paternels | école Normale de Winnipeg. 
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Oui, la paroisse perd un pére |gna pendant 2 ans à Wolse 
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Benédiction de l'immeuble 


Ë s er uait Le choeur de quelque 150 voix, dirigé par le R. P. M. Caron, S.J., et composé d'étudiants de nos diverses paroisses françaises, |lui, comme pour lui demander |$t-Boniface pendant 4 ans, | 
Serge de Fleu con-| q emplit un rôle de première importance lors du Festival de la Chanson française tenu au théâtre Playhouse, lundi dernier, 2 juin. |une dernière bénédiction qui lui également bachelier en éducati 
F M. le Dr L. Beau-| (Voir noms des participants en page deux.) (Photo Genre Gauthier) |donnera la force et la persévé-|de l'Université du Manitoba 


Billets en vente chez À. Huot, marchand-tailleur, 


Au théatre Playhouse le 9 juin “LA RENCONTRE DANS L'ESCALIER‘" 200 ave Provencher. —— Tél. 203 795 
La LS: Prix des billets: 


GOvVOnR | "Tree 0.75, 51.00, 51.25 | 20 MUSICIENS 


en première représentation Opéra folklorique en trois actes, de Marius Benoist. et $1.50 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le choeur du 
(Festival de la 


(Chanson française 


LA BONNE VOIE 


Le chemin de la banque la prospérité 
Un compte d'épargne ottre plusieurs avantages 
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Le “National Committee of the Church of Scotland” 
rappelle d’abord que la vie est un don de Dieu et que la méde- | 
cine doit s'exercer en conformité avec les données de la] 
conscience morale, Puis il pose les deux questions suivantes: 
Est-il juste de lancer un enfant dans la vie sans qu'il puisse 
profiter de l’aide de sa mère dont il a tant besoin? Ne faut-il 
pas avoir quelque égard pour l'époux et encore plus pour les | 
autres enfants, s'il y en a, spécialement s'ils sont jeunes et 
s'ils requièrent les soins de la mere? 


Les agences de nouvelles ont vu dans cette déclaration 
de l'Eglise d'Écosse une réponse au discours que le Saint-Pere 
a prononcé au mois d'octobre dernier et dans lequel il a expo- 
sé la doctrine de l'Eglise catholique sur les droits à la vie de| 
l'enfant, | 

I1 faut savoir gré à l'Eglise d'Ecosse d'avoir au moins | 
reconnu l'aspect moral du problème. Les raisons qu'elle énu- | 
mére pour justifier le meurtre d'un enfant révèlent cepen- 
dant chez elle un sens moral assez curieux. Comme le décla- 
rait le Souverain Pontife dans son deuxième discours sur ce 
sujet, “la rnoralité dans ce cas est basée sur l'inviolabilité de | 
la vie humaine innocente, droit dont chaque homme jouit | 
dès le premnier instant de son existence”. Selon la doctrine de 
l'Eglise catholique, chaque vie possède une valeur fonda- 
mentale, Toute discussion sur la valeur relative de deux vies 
se trouve ainsi éliminée. Pie XII, qui fut nonce à Berlin sous 
le régime naziste, ne manque pas de faire allusion à ces théo- 
ries fausses qui, il y a dix ans, au nom d'un régime totalitaire 
et raciste, décrétèrent la suppression de certaines categories 
d'hommes ‘‘sans valeur’ aux yeux de leurs concitoyens. 


D'ailleurs, comme le souligne le Saint-Père, qui oserait| 
prétendre avoir les connaissances nécessaires de l'avenir pour 
juger de la valeur relative de deux vies, même au point de! 
vue social? Le pape donne l'exemple d'une mère qui se sacri- | 
fia pour que son enfant ait la vie sauve. Or cet enfant exerça 
plus tard une influence bienfaisante dans tout un pays. 


1 


L'enseignement du pape découle de la doctrine qui 
voit dans le mariage un état de vie, ‘‘au service de la vie” et} 
non ‘au service de soi-même”. Sans cet esprit qui considère 
les parents comme des instruments de la Providence et qui, 
se soumet amoureusement aux mystères qui caractérisent 
l'action de cette Providence, il est impossible d'éviter le point | 
de vue opportuniste et utilitaire que prône l'Eglise d'Ecosse. 


Relativement au problème soulevé par la “Church of 
Scotland”, il est peut-être utile d'ajouter trois réflexions dont 
les catholiques devraient tenir compte lorsque la question 
du droit à la vie de la mère et de l'enfant est soulevée par 
leurs amis non-catholiques. 


11 ne faudrait pas tout d'abord exagérer l'occurrence de 
ce problème. Le discours du pape a coïncidé avec ceux qui 
furent prononcés par les Drs A. Cosgrave et Roy J, Heffer- 
nan au Congrès des chirurgiens américains. On se souvient 
qu'à cette occasion les deux éminents spécialistes avaient 
déclaré que l'ignorance et l’insouciance des médecins étaient | 
les véritables causes de l'avortement médical de nos jours. 


Il ne faut pas oublier ensuite que la science médicale 
reconnaît de plus en plus les désavantages d'une interven- 
tion chirurgicale qui peut apporter une amélioration passa- 
gère, mais qui, dans la suite, conduit à des complications en- 
core plus sérieuses, ‘ 


Enfin, l'experience prouve que la conscience humaine 
exerce une influence étonnante dans beaucoup d'âmes privées 
des lumières de la foi. Elles savent spontanément que les 
mystères de la vie impliquent une conduite morale exigeante. | 
Aussi s’'intéressent-elles vivement et sincèrement aux ensei- | 
gnements du pape sur ces problèmes. Comment expliquer 
autrement la déclaration suivante de la Convention de Ge-! 
nève, proposée par l'Association médicale mondiale en 1948: 
“Je maintiendrai le respect le plus inébranlable envers la 
vie humaine, dès l'instant de la conception, et je n’exercerai 
jamais, même sous l'effet de menaces, mes connaissances 
médicales d'une manière qui soit contraire aux lois de l'hu- 
manite . . .” 

L'Eglise d’Ecosse semble dévier de la droite ligne qui 
rend habituellement les Ecossais d'une fermeté remarquable 
devant les exigences de la loi de Dieu. L'enseignement papal, 
cependant, se conforme aux traditions aux 
découvertes scientifiques modernes et à la conscience éclairée 
de l’homme, 


chrétiennes, 


Une “rencontre” agréable 


M. Mar 
petence d 


s Benoist 
ns 


dont jaux bureaux de La Liberté et le 
e domaine musical | Patriote où ils se présentent f 


la com 


de. 


se manifeste chez nous depuis |lement avec tous leurs travaux 
1428, offre cette année, en colla- | d'impression Ils savent que nos 
boration avec la Société Lyrique, | oeuvres, soit artistiques, s u 
ne oeuvre canadienne-française | nalistiques, font un tout commu- 
tant au point de vue de la musi-| nautaire dont la prospérité d 
que qu'a ce de l'histoire qui « pend en premier lieu de l'aide 
dramatisée. Inutile d'ajouter que | qu'elles se donnent mutuellemen 
a foule se rendra au Plavy- Il ne faut pas s'étonner 
h se le so 9 juin passe- 
« e piaisanie soiree 
Le groupement qui compose la 
Société Lyrique ne se rend pas | 
agreapie seulement par ses talents 
artist ssl par sa fide- 
te les convenances | e 


dans \ autre domaine, En effet, | 

es animate s de ce mouvement | détriment de la Ju 

s'occupent non seulement de “La |tice sociale et de la se Cana 
rencontre dans l'escalier” sur la! dienne-française -— sans se 


scene, Mais aussi de “rencontres” | donner la peine 


| mais consciemment, en s'appuyant 


| qu'il 
| Néo-Canadiens, l’hon. KR. F. Mc- 


trer “dans nos escaliers” se voient 
attribuer le rôle principal dans 
une tragédie, rédigée en nos bu- 
reaux et intitulée “Pas de publi- 
cité”, Une telle oeuvre serait 
beaucoup moins agréable et sur- 
tout moins artistique que “La ren- 
contre dans l'escalier”, 

Heureusement que seules quel- 
ques organisations de chez nous 
ont besoin de cet avertissement. 
En attendant soyons tous au 
Pilayhouse lundi soir 


Les marchands de 
Montréal prennent 
la loi en leurs mains 


Le réglement municipal par le- 
quel la ville de Moniréal x don- 
né un statut légal aux fêtes d'o- 
bligation n'a pas encore élé ac- 
cepté par un grand nombre de 
marchands de la métropole cana- 
dienne. Aussi en la fête de l’As- 


cension, le jeudi 22 mai, vit-on 


| quelque deux cents magasins ou- 


leurs portes à leurs clients. 
nombre de ces magasins se 
les sept principales 
entreprises du genre de Montréal. | 
Il est vrai que ceux qui ont en- 


freint le réglement municipal pré- 


Au 


trouvaient 


tendent que cette lo; est invali- 
de et dépasse les pouvoirs oc- 
trovés à la ville. Il est malheu- 
eusement vrai également que, 


malgré les directives des autori- 
tés religieuses, les clients catho- 
liques affluent aux comptoirs des 
magasins demeurés ouverts, en 
mépris de la loi. 


Quant à nous, de l'Ouest, le 
problème ne nous préoccupe qu'au 
point de vue théorique. Depuis 
que la majorité protestante a abo- 
li au Manitoba en 1890 quatre fé- 
tes religieuses chères aux catho- 
liques, nous savons qui dirige la 
législation qui nous gouverne. 
Par ailleurs, l'exemple des mar- 
chands montréalais, protestants et 
anglais pour la plupart, n'est pas 
sans offrir quelque intérêt. lis 
violent la loi, non par faiblesse 
ou inadvertance, comme par ex- 
un chauffeur d'auto qui 
les limites de la vitesse, 


empie 
dépasse 


le pretendu caractère inva- 
lide de la loi. Ici, au contraire, 
dans notre naïveté, nous laissons 
de telles décisions aux tribunaux. 


sur 


concitoyens anglais de 
Montréal refusent à suivre 
notre exemple, ils trouveront 
peut-être dans les paroles de no- 
tre lieutenant-gouverneur matiè- 
re à réflexion. Dans un discours 
adressait récemment aux 


Si nos 
se 


Williams déclarait: “Le peuple 
fait les lois et il doit s'y soumet- 
tre, Si le peuple n'aime pas une 
il a le droit de persuader la 


majorité de Jla modifier, Mais 
tant que la loi demeure en vi- 
gueur, il faut lui obéir... La 
Reine elle-même doit agir en te- 
nant compte des exigences de 
la loi..." | 

Y aurait-il au pays des lois | 


pour les Néo-Canadiens et la Rei- 
ne, alors que les marchands es 
glo-saxons de Montréal peuvent 
faire à leur tête? 


lal 


La jeunesse et nos 
activités culturelles 


Une plume plus eutorisée que 
la nôtre soulignera les qualités 
artistiques et musicales du Festi- | 
val de la Chanson française qui 
eut lieu au théâtre Playhouse lun- 
di soir. Il existe cependant d'au- 
tres aspects de cet événement 


mm ee ie mm 


Francisco Marto, père de deux des 
Jacinte et François, est photegraphié ci 
? 0 . O'Hara, archevêque de Philadelphie, 
l'arrivée des pèlerins américains à Lisbonne, en route pour 


8. Exec. Mgr John F 
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tits voyants de Fatima, 
essus baïisant l’anneau de 
u après 
arcelone, 


Espagne, où se déroula ces jours dérniers le grand congrès eucharis- 
tique international, S. Exec. Mgr M. S. G 
Christi, Texas, apparaît à droite, (NCWC) 


Billet du vendredi 


de la Galère 


évêque de Corpus 


| Quand René Benjamin était 


des Goncourt 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


La Galère des Goncourt, (1) 
comme dit lui-même l'auteur, ce 
pauvre René Benjamin mort trop 
tôt, c'est le roman d'une aven- 
ture, L'homme raconte comment, 
n'ayant Jlouché vers aucune aca- 
démie, il fut élu à celle qui por- 
te le nom des Goncourt, Edmond 
et Jules, et dans quelles circons- 
tances ses collègues lui firent 
voir, à la fin de la dernière guer- 
re, qu'il n'y était pas à sa pla- 
ce. Car on l'accusa de collabo- 
ration avec l'ennemi, au cours 
de l'occupation allemande, en 
même temps que son confrère 
et ami, ce Sacha Guitry, qui fut 
sa vie durant une sorte d'en- 
fant chéri des dieux et qui n'ac- 
cepta d'être des Goncourt que 
pour répondre au désir de Ben- 
jamin. Lui-même ne s'y laissa 
élire que pour y retrouver deux 
hommes qui lui étaient chers: 
Rosny aîné, écrivain de race et 
homme comme il ne s'en ren- 
contre pas deux dans une gé- 
nération; Léon Daudet, fils d'Al- 
phonse, le violent polémiste de 
l'Action française, aussi entier 
dans ses amitiés que dans ses 
haines, type d'intellectuel qui sa- 
vait tout et de façon particuliè- 
re l'art du bien manger et du 
boire mieux, En cours de route, 
Benjamin présente nombre d'é-| 
crivains, la plupart connus. D'a- 
bord, ses collègues de l'Acadé- 
mie Goncourt: en sus de Rosny | 
ainé et de Daudet, Rosny jeune, 


qui n'était pas beaucoup plus 
jeune que l'autre; Lucien Des- 
caves, qui l'attira vers l'Acadé- 


mie et qu'il apprit, plus tard, à 
détester de façon cordiale; Ro- 
land Dorgeles, qui parcourait le| 
monde et ne faisait que de ra- | 
res apparitions à Paris; Jean A-| 
jalbert, qu'il ne digérait point 
comme écrivain; Sacha Guitry, 
dont il suggéra l'élection et dont 


| partout, 


jours et unis à jamais”. La pré- 
face de Guitry part d'une belle 
amitié. Chez Rosny aïné, per- 
sonnage de fable, qui babiait, 
dans la sordide rue de Rennes, 
un appartement au cinquième où 
l'on se hissait par un ascenseur 
préhistorique, Benjamin passa 
plus d'une heure merveilleuse, 
Entre le maître de céans, qui 
était en quelque sorte la philo- 
sophie, et son épouse aux yeux 
bleus, femme du XVIlle siècle 
attardée dans le nôtre, qui pou- 
vait symboliser la joie et le plai- 
sir, Rosny ne cessait de dire des 
énormités, mais frappées au coin 
du bon sens. Un exemple: “Si 
Napoléon n'avait pas eu soin de 
faire massacrer des millions de 
soldats, si avant lui César n’a- 
vait crevé, haché, dépecé des 
milliers de Gaulois, votre grand- 
père n'aurait pas pu être votre 
grand-père, puisque votre grand- 
mère aurait eu vingt fois plus 
de prétendants, lesquels auraient 
évincé... votre grand-père”, 
L1 L2 
Sur le chapitre de Léon Dau- 
det, Benjamin est intarissable, 
Il l'avait connu, vu, fréquenté 
Chez lui et chez Mme 
Alphonse Daudet, à son bureau 
de l'Action française, rue de Ro- 
me, à la Chambre des Députés, 
du temps qu'il y était l’un des 
élus, à Paris et ailleurs, jusqu'en 
Provence, patrie de ses ancêtres, 
du côté paternel. Il respirait lui- 
même, comme il dit, dans son 
rayonnement. Qu'on lise, par ex- 
emple, tel récit d'un voyage par 
train du sud au nord de la Fran- 
ce, au cours d'un violent orage, 
ou l'évocation de telle soirée chez 
Geneviève Ruxton, qui habitait 
au coin du quai Voltaire et de la 
rue de Beaune, en face de la Sei- 
ne, rive gauche. Qu'on médite 
sur ces conversations où Daudet 


mue PR TER de faire ressortir | la tête ne revenait pas à quel- s'enflammait, traitant tour à tour 
avant qu'il ne tombe dans l'oubli. ques-uns, Descaves surtout; La! 4e Clémenceau, de Rembrandt et 

Comme elle paraissait pleine| Varende, individualiste et grand! 4e Marie-Antoinette, de son pé- 
de promesse pour l'avenir cette|seigneur, qui démissionna tout}re, Alphonse Daudet, pour lequel 
jeunesse, d'une tenue impeccable, | de suite, à peine élu, parce qu'il ;] avait un culte, de la beauté 
qui jouissait si visiblement à ex-| trouvait en l'Académie une ga-|des femmes et des vertus des 
ploiter par le coeur autant que|lère où il n'avait que faire; en-| vins de France. Il fallait aussi 


par 


patrimoine musical! “Ça rajeu- 
nit”, disait avec raison un vieux 
patriote. La fierté qui s’afficha 
sur la scène ne tenait pas, en | 


effet, de la nostalgie, mais d'une 
prise de conscience actuelle, d'un| 


patriotisme printanier. 


Cependant cette fierté n'avait 
ien de fébrile et d'instable. L'on 
sentait la sérénité d'une jeu- 
qui puise à pleines mains 
ians un héritage séculaire et qui 
prend sa place dans un petit mon- 
familier, dont la sagesse et 
esprit de corps permettent de 
faire face au monde de l'exté- 


ÿ 


nesse 
de 


rieur 


Le spectacle de cette jeunesse | 
urait porté à la réflexion norh- 
bre de nos éducateurs et politi- 
ciens modernes. Le système de] 
formation qui peut produire des | 
jeunes gens d'une telle distinction 
compare avantageusement a-| 
les programmes mis en vi- 
gueur dans les écoles dirigées par 
intellectuels déracinés. Le 
de cette jeunesse sugge | 


se 


vec 


bonheur 


| re aussi que le culle de la langue 


et de la foi, appuyé sur une sai 
tradition raciaie et familiale, 
constitue le cadre providentiel à 
l'épanouissement normal de la 
personnalité humaine. 


Continvons à enrichir notre 
héritage par de telles irutiatives 
culturelles. Notre foi et notre 
langue en seront les beneficiaires. 


ne 


seigneur, mais pauvre, poète dé- | 


licat et collectionneur, qui vi- 


vajt de somptueux dédains. 
L 


Le livre de Benjamin présente 
une galerie de portraits qui pa- 
raissent réussis, les uns cruels et 
cinglants, comme celui consacré 
à Descaves; les autres rapides, 
en quelques traits; d'autres des- 
sinés avec amour et admiration, 
comme ceux qui mettent en lu- 
mière l'ainé des frères Rosny, 
Daudet et Sacha Guitry. Ce der- 
nier tint à écrire la préface de 
l'ouvrage. René Benjamin venait 
de mourir, d'un coeur malade et 
des suites d'une intervention chi- 
rurgicale, Encore dans sa vigueur 
intellectuelle, il n'avait que cin- 
quante-trois ans. Cela se passait 
à la fin de 1948. Dans sa préfa- 
ce, Sacha n'hésite pas à dire que 
ses anciens collègues des Gon- 
court le tuérent: “Vous lui aviez 
porté un coup mortel en ne pre- 


la voix les richesses de son fin Léo Larguier, autre grand | l'entendre parler de religion. Sa 


foi éfait robuste. Il s'était déci- 
dé pour le catholicisme, où il 
voyait surtout “la Rédemption, 


l'Ascension dans le ciel”. Il di- 
sait: “Je ne suis pas de ceux qui 
prient seulement avec humilité. 
Je crois que je suis humble. Mais 
je prie aussi avec fermeté, par- 
ce qu'il y a promesse”. Ou en- 
core: “Notre Seigneur est venu 
pour racheter les hommes. Alors, 
ils sont rachetés. Les soucis, c'est 
pour le Diable; mais, moi, 
me refuse à suer d'angoisse, je 
m'y refuse absolument”. 11 riait 
du doute de Barrès: “Il n’en est 
jamais sorti! IL est même arri- 
vé qu'il est sorti de la vie avant 
d'en sortir”. 


Le livre de Benjamin est un 
beau livre. Sa querelle avec l'A- 
cadémie Goncourt n'y tient qu'u- 
ne place secondaire. La grande! 
est réservée à ses amis, et quels | 


par André 


Les communistes se 


signature d'un traité 
l'Ouest constitue un 


Sur tous les points du monde 
les communistes réagissent for- 
tement. Mais ils se font plus me- 
naçants en Corée et en Allema- 
gne. Les affaires coréennes ne 
vont pas bien. Le général Mat- 
thew B. Ridgway, en arrivant à 
Paris pour assumer le comman- 
dement des armes des Nations du 
Pacte de l'Atlantique, a déclaré 
que l'expérience qu'il avait eue 
en Corée l'avait convaincu qu'u- 
ne puissante défense contre le 
communisme était chose possible 
en Europe. Optimisme de com- 
mande, qui ne correspond pas à 
la réalité. Car que se passe-t-il en 
Corée? Rien qui soit de nature 
à encourager les Américains. Les 
pourparlers d'armistice durent de- 
puis plus d'un an: a-t-on fait des 
progrès? Pas le moins du mon- 
de. Au contraire, les chefs com- 
munistes chinois et nord-coréens 
sont plus menaçants que jamais. 
A la suite des émeutes et des ré- 
pressions qui ont eu lieu dans les 
| camps des prisonniers communis- 
Î tes, ils ont déclaré que pour ven- 
[a le sang versé ils étaient prêts 
à lancer un million d'hommes 
dans la mêlée. 

L'effort coréen 

Si les communistes exécutent 
leur menace, les troupes des Na- 
tions Unies seront en danger. Des 
chefs militaires américains ne ca- 
chent pas leur crainte. À leur a- 
vis, ils sont incapables de résister 
à une offensive massive, avec 
les troupes à leur disposition. Les 
Américains devront envoyer de 
nouveaux renforts, tant en hom- 
mes qu’en avions et en navires, 
s'ils veulent maintenir leurs po- 
sitions. Dans les camps des pri- 
sonniers communistes, on procé- 
de à des réformes. L'armée amé- 
ricaine a dégradé deux de ses gé- 
néraux qui avaient participé aux 
tractations avec les éléments ré- 
voltés. Un régime plus rigoureux 
a été établi. Et le nouveau com- 
mandant du camp a déclaré sim- 
plement: “Les prisonniers de 
guerre n'ont aucun droit à des 
tractations”. Rappelons en passant 
que des troupes canadiennes ont 
été dépêchées sur les lieux des 
troubles, ce qui a provoqué un 
léger incident diplomatique entre 
le Canada et les Etats-Unis, Mais 
le plus drôle de l'affaire, c'est 
que le lendemain d'une déclara- 
tion outragée, de la part de M. 
Pearson aux Communes d'Otta- 
wa, le gouvernement américain 
déclarait qu'il n'avait pas encore 
reçu la note canadienne! 

La paix avec l'Allemagne 

L'événement international le 
plus important des derniers dix 
jours a été la signature d'un con- 
trat de paix avec l'Allemagne de 
l'Ouest, Les représentants diplo- 
matiques des Etats-Unis, de la 
Grande-Bretagne et de la Fran- 
ce ont signé la paix avec l'en- 
nemi d'hier. On aura bien remar- 
qué cependant l'étrange et nou- 
velle expression: contrat de paix. 
Il ne s'agirait donc pas d'un vé- 
ritable traité de paix, mais d'un 
contrat, d'une entente, Les mots 
ne changent guère à la chose. Par 
ce contrat, l'Allemagne occiden- 
tale est redevenue une nation 
souveraine dans à peu près tous 
les domaines: et l'on peut comp- 
ter sur la fierté et l'astuce des 
Allemands pour obtenir, en temps 
et lieu, en droit comme en fait, 
tous les attributs d’une complé- 
te souveraineté. Par ce contrat 
de paix, les Alliés obtiennent le 
concours militaire de l'Allema- 
gne, absolument nécessaire à la 


ee 


|l'alléluia de la Résurrection et| défense de l'Europe. L'Allema- 


| gne fournira 400,000 hommes qui 

seront équipés de tous les arme- 

|ments modernes, même des pro- 

jectiles atomiques, d’après certai- 
nes dépêches de Paris. 

L'armée européenne 
Six nations européennes ont 
| également signé, mardi de la se- 


| maine dernière, une entente com- 


La Chronique 


… internationale 


Correspondant spécial de “La Liberté et le Patriote” 


LAFLECHE 


nisent sur tous les fronts. La 


paix avec l'Allemagne de 
événement important. 


dernière précaution démontre que 
la France redoute encore son en- 
nemie séculaire 


La réaction communiste 
L'établissement d'une armée eu- 


ropéenne et la signature d'un con- | 


trat de paix avec l'Allemagne oc- 
cidentale ont provoqué de vives 


réactions de la part de la Russie | 
et de l'Allemagne de l'Est. Une| 
division blindée soviétique a êté | 


envoyée immédiatement à la fron- 
tière. Des ordres d'une extrême 
sévérité ont été donnés à la po- 
lice allemande communiste, Cel- 
le-ci a resserré son blocus de Ber- 


lin. Il est probable toutefois que| 
ce sont là des mesures de chan- | 


tage. Si l'Occident maintient 
politique de fermeté, la Russie 
se contentera d'entretenir un état 
d'alerte aux frontières, D'autant 
plus que la liberté dont 


maintenant l'Allemagne de l'Ou- | 


est permettra au chancelier Kon- 
rad Adenauer de faire tout 
son possible pour détacher l’Alle- 
magne de l'Est de la Russie. Le 
rêve de tout Allemand bien né 
est de rebâtir l'Allemagne et d'a- 
gir en sorte que. la patrie com- 
mune redevienne une grande 
puissance, À moins de conflit pre- 
cipité, le problème allemand do- 
minera donc la politique euro- 


nées encore. 
Les élections italiennes 

Le fait saillant des élections 
municipales italiennes, qui ont 
eu lieu la semaine dernière, a été 
la renaissance d'un nouveau par- 
ti fasciste. Bien que le parti dé- 
mocrate-chrétien, dirigé par M. 
de Gasperri, ait gardé le contrô- 
le de la ville de Rome et conser- 
vé ses principales positions, les 


sa | 


jouit | 


en | 
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communistes ont manilesté de 
la discipline et de la force dans 
| certains grands centres ouvriers 
Mais la surprise de l'élection a 
été la montée du parti 
qui s'était fusionné au parti mo- 
| narchiste. Ce parti a fait des gains 


fasciste 


| considérables et il s'est révélé 
le principal adversaire du parti 
communiste, pour oécuper la se- 

| conde place en Italie Le part 


fasciste lutte en faveur du retour 
| à la monarchie et aux lois € 
ratives telles que les avait éta- 
| blies Benito Mussolini. 11 repré- 
| sente, dit-on, un danger sérieux 
pour les nouvelles institutions de 
mocratiques italiennes, 11 faut ad- 
mettre cependant que la 
cratie semble assez mal 
der à certains tempéraments na- 
| tionaux, tout particulièrement le 
tempérament latin. Il parait ini 
contestable, par exemple, qu 
France ferait meilleure figure et 
se relèverait plus vite sous un rés 
| gime fort et uni 


1 po- 


démo- 


| 
| 
| 
| 
| 
H s accor- 
| 

| 


e ia 


| Communistes français 


Puisqu'il est question de la 
France, notons un durcissement 
de la politique du gouvernement 
Pinay à l'endroit des communis- 
tes. On sait que le parti commu: 
| niste a organisé des démonstra- 
|tions publiques à l'occasion de 
l'arrivée à Paris du général Ridg 


way. Ces démonstrations ont de- 
généré en bagarres au cou! 
| quelles il y a eu des centaines 
blessés. On a arrêté M. Jac- 
ques Duclos, secrétaire du parti, 
député de la Seine et chef du 
parti parlementaire communiste: 
il a été trouvé en possession d'ar- 
mes. Plusieurs autres chefs com- 
munistes ont éte également ar- 
rêtés et la police a saisi les jour 
|naux communistes. C'est peut- 
être le plus dur coup porté au 
communisme en France depuis 
de nombreuses années. Duclos est 
le successeur de Thorez dont on 
n'a guère entendu parler depuis 
sa disparition en Russie, Il est 
très important que le gouverne- 
| ment Pinay réussisse à mater le 
puissant communiste français et 
le réduise à l'état d'impuissance, 
tant pour la sécurité intérieure 
de la France que pour la défen- 
se de toute l'Europe occidentale, 


s aes- 


| de 


péenne durant de nombreuses an- 


A la Chambre 


des Communes 


Correspondant spécial de “La Liberté et le Patriote" 
par Denis PARE 


L'on ne peut juger de la popularité d'un gouvernement 
par les résultats d'une élection partielle. 


OTTAWA — Il n'y aura proba- 
blement pas d'élections fédérales 
générales cette année. Pourtant, 
on parle constamment d'élections 
sur la colline parlementaire de ce 
temps-ci, 

Les élections partielles qui vien- 


nent d’avoir lieu dans six comtés | 


ont eu pour effet d'activer dans 
une large mesure la vie politique 
à Ottawa. Par ailleurs, les fédé- 
raux sont fort intéressés à la cam- 
pagne électorale menée dans ies 
provinces de Québec, de la Sas- 
katchewan et de la Colombie- 
Britannique. 


Courage et déception 


Les élections complémentaires 
ont favorisé les conservateurs en 
leur donnant un courage nouveau, 
tandis que les libéraux ont com- 
pris qu'il ne faut pas trop comp- 
{ter sur les victoires passées. 

Il est évident toutefois que l'on 
ne peut pas juger de la popula- 
rité d'un gouvernement dans le 
résultat d'une élection partielle. 
Dans un pareil cas, c'est surtout 


y soient pour beaucoup, 

Dans le cas de Roberval où les 
libéraux ont perdu aux mains des 
conservateurs, on peut dire que 
le parti libéral reste encore le 
plus populaire dans ce comté. 
Comme question de fait, le can- 
didat conservateur élu dans Ro- 
berval a été choisi avec environ 
3,000 votes de moins que les voix 
obtenues par ses deux adversai- 


pendant. 
| Des causes inconnues 
Dans certains autres comtés, la 


le choix du candidat qui compte, | 
bien que les circonstances locales | 


res: un libéral et un libéral indé- | 


une meilleure représentation au 
parlement d'Ottawa. 

Est-ce la toutes les causes de 
la défaite libérale dans Glouces- 
ter? On l'ignore. De toute façon, 
les libéraux sauront exactement 
| à quoi s'en tenir au sujet de cette 
| élection, Ils ont en effet l'inten- 
|tion de mener une petite enqué- 
|te pour connaitre toutes les cau- 
ses de cette cuisante défaite. 

Les élections provinciales 

On ne parle pas séulement d'é- 
lections complémentaires sur la 
colline du parlement. Les elec- 
tions générales -qui auront lieu 
d'ici quelques semaines dans trois 
|provinces font l'objet de multi- 
ples commentaires à Ottawa. 

La représentation aux Com- 
munes est beaucoup moindre 
qu'en période normale, Plusieurs 
|banquettes des députés des divers 
partis venant des provinces de la 
Saskatchewan et de la Colombie- 
Britannique sont vides depuis 
quelque temps. 

Aussi en apprenant que les élec- 
tions générales dans la province 
|de Québec auront lieu le 16 juil- 
|let, on se demande quelle sera 
l'attitude ‘des députés fédéraux 
venant de cette province durant 
| la campagne qui commence. Iront. 
ils aider leurs arnis à faire la cam- 
|pagne électorale? Il semble qu'il 
|serait préférable autant pour le 
| peuple lui-même que pour l'inté- 
|rêt des députés fédéraux et pro- 
vinciaux que la campagne soit 
faite uniquement sur le plan pro- 
|vincial, 

Depuis quelques années plus 
lencore qu'auparavant, l'électeur 
aime faire la distinction du do- 
| maine fédéral de celui du provin- 


mune établissant une armée de | défaite des libéraux est beaucoup |cial. En 1948, le parti de l'Union 


l'Europe qui comptera environ 
un million d'hommes: l’Allema- 
gne occidentale, la France, l’Ita- 
| lie, la Belgique, la Hollande et 
Île Luxembourg. Depuis long- 
[temps déja, les pays intéressés 
jme quu le projet. Le voici qui 
| prend corps d’une façon définiti- 
| ve. Il est probable que d’autres 
nations du Pacte se joindront aux 
six premières, La Grande-Breta- 


nant pas sa défense (quand il! amis! Ils étaient francs, génereux | gne et les Etats-Unis se sont en- 
fut accusé de collaboration), —! comme lui, de bons Français, des | gagés à maintenir des troupes en 


et vous l'avez achevé en parlant 
de l’exclure de votre compagnie”. 
Puis il conclut: “Aujourd'hui, 
Benjamin est mort — et j'ai dé-! 
missionné le jour où, déposant 


prendre ma place parmi vous 
Considérez cela comme un der- 
nier échec. Et veuillez nous lais- 


ser tranquilles maintenant, tous | homme original à ne pas sortir de 
tou- | la banalité, — Emile PONTICH. 


les deux — séparés pour 


hommes. 
L'ILLETTRE. 


(1) Editions de l'Elan, Paris 
Distribution de l’Institut littérai- 


{ 
les armes, vous m'invitiez à re-|re de Québec, Québec. 


La crainte de se faire des en- 
nemis contraint quelquefois un 


Europe aussi longtemps que ce- 
la sera nécessaire pour assurer 
la sécurité commune; en plus, ils 
ont assuré les autres membres 
signataires qu'ils prendraient tou- 
tes les mesures voulues en vue 
d'empêcher tout membre de la 
communauté européenne, tout 
particulièrement l'Allemagne, d'a. 
bandonner l'armée européenne et 
d'établir sa propre armée. Cétte 


| plus difficile à expliquer. Les 
| conservateurs ont remporté la vic- 
toire dans le comté de Gloucester 
| qui a été représenté aux Commu- 
nes pendant près d'un demi-sié- 
cle par un député libéral. Aux 
dernières élections générales de 
1949, le candidat libéral avait été 
élu avec une majorité d'environ 


| Nationale était reporté au pouvoir 
[avec une majorité écrasante, Un 
lan plus tard, soit le 27 juin 1949, 
Île parti libéral fédéral était re- 
\tourné au pouvoir avec une ma- 
| jorité plus considérable que ja- 
|mais aucun parti n'avait encore 
| obtenue à Ottawa. Ce qui prouve 
|que la part que prendront les dé- 


8,000 voix. Il s’agit vraiment là | putés fédéraux dans la campagne 
d'un revirement radical que les | électorale provinciale ne compte- 
observateurs politiques n'ont pas|ra pas beaucoup dans le résultat 
encore réu:si à expliquer. |des prochaines élections provin- 
| On a dit que les Acadiens, qui iciales, 
sont en nombre toujours plus La production 
considérable au Nouveau-Bruns-| En début de l'examen des cré- 
wick, ne sont pas satisfaits du dits du ministère de la Produc- 
traitement qu'ils reçoivent du |tion de défense, M. C. D. Howe, 
présent gouvernement libéral de qui a charge de ce département 
leur province. comme celui de l'Industrie et du 
Par ailleurs, on soutient que | Commerce, a déclaré que l'indus- 
Îles Acadiens qui représentent en- | trie canadienne était maintenant 
Lise 40 pour-cent de la popula- | rendue au stage de la production 
|tion de cette province voudraient (Suite à la septième page) 
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Hommage au passé 


Le comité cents le Quét 


bien v : nie 1 e) 


Auto and Body Works 


MIT, ave Taché, Norwood, Man, 


Téléphone 207 145 
Dan Gosselin, gérant 


Service qui p 


“PEA SOUP HOUSE" 


Notre-Dame et Taché 
St-Boniface 


Repas complets 
Stenks - Chops - Nips - Hot Dogs 
Fish and Chips (pour emporter) 


Noûre spécialité: LA soupe aux 


| Téléphone 201 258 


pois 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 


Téléphone 2C2 850 


141, ave Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Asselin Motor Service 


Réparations de tous genres 
Essence et huiles 
Service de rechange de pneus 
Se spécialisent dans les moteurs 
Diese] de tous genres 
Soudage à l'électricité 
de toutes sortes 
F. ASSELIN, prop. 
40614, rue Youville, St-Boniface 
Tél.: 291 436 Rés.: 206 613 


MADAME R. GUAY 
COIFFEUSE d 

196, ave Provencher, St-Boniface 
Permanentes à l'huile 


Coupe de cheveux 
et mise en plis comprises 


(En haut du magasin 
de chaussures J-A. Guay) 


BARNET LEWIS 


OPTOMETRISTE — OPTICIEN 


EXAMEN DE LA VUE 


120, ed. Toronto General Trusts 
Portage et Smith Winnipeg 


Téléphone 931 897 - Heures 9 à 6 


On parle français 


Fernand Viau 


Député à la Chambre des 
Communes pour {x circonscription 
de St-Boniface 


Adresses vos communications à 
Ottawa. durant la session du 
Parlement 


Examen 
de la vue 


S. M. WISEMAN 


Optométriste 
Téléphone 925 947 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise - Posage de tils 
Réparation 
Téléphone: 201 694 


Hub Service Station 
Toché et .‘rovencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
REMORQUAGE 
Service de 
RYAL.L 
Téléphone: 


24 heures 
Propriétaire 


202 961 


w 


GEORGES-J. FOREST 


901, édifice Paris 
Représentant de 
Travelers Insurance Co. 


d'accident de Maladie 


Tél Bur. 925 138; Rés.: 201 323 
Adresse le résidence 
275, mue Kemny, St-Boniface 


dents 

ASSURANCES 
Suite 9, Bloc Cusson, 221, 
Tél.: 209 494 


Là 


St-Bonitoce, Mon. 
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grès est neureux 


Mgr M Baud 1X 


Watson, président du Comité de| 

| St-Boniface de la Campagne en 

nous précé- faveur de la Croix Rouge. a an- 

bec. mais elle nous as- | NONCÉ que la somme de $11,379.94 

sera à notre rencon- | 4Vait été perçue à la suite de 

et tête de notre déléga- appel qui avait été récemment 


tion au congri le Québec, et 
qu'elle présidera nos pélerinages. 

No erons fiers de nous grou- 
p itour de vous à Québac, Ex- 


cellence! 


Insignes-identificateurs 


liquent bien 


form es et qu'elles in 


vos noms et les ‘org inisations que 
| vous rep ésenterez. Donc, obte- 
inez vot insigne à la gare avant 
{le départ. 
| Pancartes 
Les wagons des trains des deux 
|chemins de fer que nous occupe- 
{rons seront identifiés par des pan- 
»s, de même que les autobus 
nous transporter une fois 
Le gations 


| 
| 
| 


| 
| 


ss PAUL PAQUIN , 


Agent général 
et FINANCES sur outomob 
rue Masson, 
Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitace, Man. 


THE CUSSON LUMBER CO., LTD. 


P RAIMBALLTI 
Toutes sortes de matériaux de construction 


de chouftage, etc. 


Ameublement d'église et boiserie fine, etc 


en évidence. 


DeGagné Motors Ltd. 


Angle des rues Marion et 
des Meurons 


Téléphone: 203 041 
Norwood — Si-Boniface 
Service de 24 heures par jour 


LA BIJOUTERIE 
Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 


Expédiez-nous vos montres 
pour réparations 


St-Boniface 


159, ave Provencher, 


Téléphone 201 820 LP 


A.-P. MAHE 


Peintre, décorateur et tapissier 
530, rue Ritchot, St-Boniface 
Téléphone 201 282 | 


TOUT OUVRAGE GARANTI | 


Commandes acceptées, soit de ls 
ville ou de la campagne | 


Pour vos pâtisseries françaises 
allez toujours à la 


Pâtisserie Pelland 
D PELLAND, prop 
161, ave Provencher, St-Boniface 


TELEPHONE 203 319 


HAROLD M. BLACK 


| 1952 maintenait la réputation en- 


| haitons un prompt rétablissement 


| Winnipeg. 


| nue le mercredi 11 juin, à 8 h. 15, 


| des 


len la 


Optométriste et Opticien 

Exar de la vue chez 

Mitchell Copp Ltd. 
Tél. 925 108 


Portage et Hargrave 


en 


COUTURE RADIO 


Tout acces re éle.trique 


. 202 365 196, ave Taché 
St-Bonitace 


Tél 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels quex malles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours le no 201285 
325, avenue Tache Norwood 
1.-J. Robitoille, prop. 


ncendies 
Ettet- personnels 
es et comions 


ST-BONIFACE, MAN 


président 


charbon et bois 
etc. 


Téléphone 201 283 


| tiale, 


| pectiveme 


| 
| 


A l'occasion du 25ème anniver- | 
saire de la mort de la Rév., Sr Mi- | 


LA LIBERTE ET 


Gagnants du tirage 


du comité régional du 3e congrès 
de le Longue française 


No 9027 Painchaud 
Fa Man. 


No 18925 -— Aurise Lapointe 
St-Pierre-Jolys, Man. 


No 15576 — Jeunes Franco- 
Manitobains du Collège St-Bon. 


— Marcel 
nrystelle, 


“Plus de vacances pour 
le bon Dieu” au Paris, 
le jeudi 12 juin 


“Plus de vacances pour le bon 


| Dieu”, telle est la fantaisie q 
[sera présentée au Paris le je 


12 juin à partir de 6 h. du soir 
Le film est pour adultes. Cette 


fantaisie est de Robert Vernay | 


avec “Cri-Cri” Simon, jeune ac- 
teur prodigieux, comme principal ; 
| interprète. 


Les enfants de Montmartre qui 


riam Teresa, une ligue de prières |ne partent pas en vacances ont 
a été fondée en vue &s promouvoir | imaginé de dérober des chiens et 
sa cause de béatification. La jeu- |de les vendre, contre rançons. 
n euse des Soeurs de la L'argent ainsi récupéré st em- 
Cha it ses voeux de religion pl oyé à satisfaire leurs « rs en- 
su le mort, à l'âge de 26 | fantins et même à secou les 
aus El st l'auteur d'une oeuvre | pauvres. Sous le couvert lié l'a- 
publiée l'année aprés sa mort et nonymat, ils adresser urs don 
ntitulée “Greater Perfection”, | comme venant du bon Dieu. Se 
qui fut jugée la meilleure de 1928 rendant compte soudain du ca- 
p à Catholic Press Association | ractère répréhensible de leur en- 
Literary Awards Foundation. |treprise, ils décident de discon- 
A nb chuté | tinuer. 
la Croix Rouge à per 


ST-BONIFACE M. W. E. 


fait, ce qûi dépasse substantielle- 
mer 
va t ete 


it l'objectif de $10,000 qui a- 
fixé pour la viile. Les 
des quariiers-généraux 
Croix Kouge affirmérent 
avant que St-Boniface a- 
oujours brillé dans les cam- 

inciales précédentes 
v de cette oeuvre et que 
able réponse à l'appel de 


Fédération des 
femmes canadiennes- 
françaises 

Notre secrétaire, Mme L.-A. 
Rég nier, est actuellement à l’hô- 


pital de Miséricorde où elle a 
subi une opération. Nous lui sou- 


| 


| 


1 
la 


et l'’assurons d'un bon 
dans nos prières, 

Mme J.-A, Rhéaume recevait 
les membres de l'exécutif, le jeu- 
di soir 5 juin dernier, à sa rési- 
dence, 502,*avenue Bannatyne, 
Nos remerciements 
sincères à Mme Rhéaume pour 
sa charmante hospitalité, 

L'assemblée mensuelle sera te- 


souvenir 


dans la salle du Foyer de la ba- 
silique de St-Boniface. 


Afin de procurer un divertis- 
sement aux membres, il y aura, à 
l'issue de l'assemblée, qui sera 


la dernière du premier terme de 
l'année, une partie de cartes inti- 
me. Nous invitons nos membres à 
être fidèles au rendez-vous. 


Le dimanche ‘er juin, jour de | 
la décoration des tombes, Mme 
J.-C. Lavoie, première vice-pré- 


remplaçait Mme Cossette, 
de la ville, au cénotaphe 
basilique de St-Boniface 
au nom de la sec- 
une 


la 
r déposait, 
Winnipeg-St-Boniface, 


très belle gerbe de fleurs. | 

La Fédération désire, par ce | 
geste annuel de reconnaissance, | 
prouver aux héros de nos gran- | 
guerres qu'elle se souvient 
toujours et prie aussi pour ces 
chers disparus. 

Communiqué 


. 
Mariage 
MARION-—FONTAINE | 


Le samedi 24 mai, à 10 h. a.m,. 
basilique de St-Boniface, 
fut célébré le mariage de Mlie 
Florence Fontaine, fille de M. et| 
Mme Hector Fontaine, avec M.| 
Ovide Marion, fils de M. et Mme | 
Paul Marion, de 389, rue Desau- 
tels, St-Boniface M. l'abbé E. 
Fontaine, cousin de la 
leur donna la bénédiction nup- 


en mariage | 
portait 
recou- | 
bri- ! 
coif- 
long | 
diadè- | 
de 
de | 


Amédée, 
satin blanc 
de tulle, garnie de 
et avec traine. Sa 
composait d'un 
par un petit 
11 I bouquet 
“American Beauty” et 
blanches 


Marion, 


Thérè- | 
licoeur | 
il d’ hon- | 
ues € revètues res- 
nt d’une toilette verte, | 
se. La petite bouque- | 
nne Marion, et le} 
Marion. MM. Ro- 
, Phihbert Desautels | 
1rem Desautels étaient gar-| 
‘onneur, Les huissier s fu- 
Arthur Desaulniers et 


Jaune 


| 
t eut lieu au Cer- 
Les nouveaux époux | 
ute en voyage ae 
Ont. Pour la! 
nariée avait choi- 
gr is avec accessoi- 


Ovide Marion de- | 
510, rue Langevin, 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avence Provencher 
St-Boniface 


Téléphone 208 182 


mariée, | & 


viable que s'était faite la ville 
durant les années passées. C'est 
un merveilleux témoignage en 
vers les citoyens de St-Boniface 


qui démontre avec quelle fidélité | 


et quel dévouement, ils s'effor- 


cent de venir en aide aux moins | 


fortunés. 

Au nom dx Comité, 
désire exprimer ses 
merciements à Mme C, G. Mac- 
Lean et aux dames qui l'ont as- 
sistée dans la sollicitation à do- 
micile, à MM. 5. J. 
R. Morier et F. Slater, 


M. Watson 


sincères re- | 


Cooper, G.-! 
qui pri- | 


LE PATRIOT 


| 
| 


| 
| 
| 


| 


rent charge de la sollicitation au- | 


près des industriels au nom du 
Club Kiwanis, et à tous ceux qui 
ont si généreusement coopéré a- 
vec eux en donnant à cette cause 


si méritante. Ce fut une campa- | 


gne des mieux réussie et dont 
tous ont raison d'être fiers 


(Le constable H. Piédalue 


quitte la police 


Avec la résignation du cons- 
table H. Piédalue, il ne reste 
plus un seul Canadien français 
dans le corps policier de la ville 
de St-Boniface. Le chef Baudry 
avec qui nous causions de la si- 
tuation curieuse dans laquelle 
se trouvait notre force consta- 
bulaire, nous a communiqué som 
embarras et nous a exprimé le 
désir que de jeunes Canadiens 
français présentent leur appli- 
cation pour entrer dans le corps 


policier. 


Il est à souhaiter que l'appel 
du chef Baudry ne restera pas 
sans réponse. La ville de St- 
Boniface, dont un grand pour- 
centage de la population est de 
langue française, se doit de 
compter parmi les représentants 
de son corps policier au moins 
quelques-uns des nées 


Petites Notes 


Fiançailles 


M. et Mme P.-H. Lavoie, de 
259, rue Kitson, Norwood, sont 
heureux d'annoncer à leurs pa- 
rents et amis les fiançailles de 
leur fille ainée, Jeannine, avec 
M. Germain Champagne, fils de 
M. Charles Champagne, de 450, 
|rue Jeanne d'Arc, St-Boniface. 

La bénédiction nuptiale leur 
sera donnée en la basilique @e | 
St-Boniface, à 10 h. a.m,., le $5a- | 
medi 14 juin 

L1 L2 . 


Assemblée annuelle 

Le Club des Femmes Libérales 

de St-Boniface tiendra son as- 

semblée annuelle le mercredi 11 

juin, à 2 h. 30, dans la salle de 

la ‘“Coronation Bowling Alley” 
Toutes sont bienvenues. 


Le jeu de dames 

au Cercle Ouvrier 
La 274: m5 5 4 
9 10% ll 12 


me yes 


26 2 ZT PA 28 


18 


Dog Pi 
29 #72 30 


Cas) 


Er mg HAS 


NI 


Attention, les amis 
canadien! Car notre ] 
par correspon ice, 
| Brunet, de Montréal 
rusé Essayez de soiutionner de 
la même manière que lui le pro- 


| blème sui coup en jouant |," 
|— Jacques Brunet (Blancs) con- | 
tre Gaétan Gagnon } ? 
Noirs: 17 pions — 16, 18, 
21, 22, 23, 25, 29, 30, 
31! 33, 34, 38 
Blanes: 17 pions — 40, 41, 42 
| 44, 46, 47, 49, 51, 52, 53, 55, 56, 
57, 58, 59, 62, 64 
Les blancs jouent et gagn if, 
Condoleances 
De tout ‘ 
sincères sy à M. E 
ptet 
Éranc édé 
de 48 an 
Li 2 1 


aeuli. 
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du Cercle Ouvrier. 


famille en 


Table ronde de parterre, 


| Parasol inclinable, pour 
avec pattes en aluminium 


le parterre ou le chalet! 


| Parasol à dessus en canevas Jolies tables à dessus en 
gai, rouge ou bleu, pour vous émail blanc pour les réunions 
protéger du chaud soleil au dehors. Avec trou au mi- 

| d'été. Muni d'une tige de bois lieu pour para : . pattes 
qui s'ajuste sur une table en aluminium. é, ères. A- 
ou se fixe sur 29 50 chetez-les ou 4 50 
le gazon. . nant! Chacune, s 


Heures de magasin: 


9h.30à5h. 30 


Chaise longue pliante, 
moderne, avec matelas 


Dudgons Dan Company. 


INCORPORATED 2°? MAY 1670. 


9.50 


Voici juste ce qu'il vous faut 
pour ces jours de détente 
dans votre propre cour! En 
aluminium léger avec roues 
en caoutchouc pour être dé- 
placée facilement ... dossier 
et bras qui s'abaissent, ma- 
telas rempli de coton. Bleue, 
rouge. 


Seulement 


Chaises fortes, pliantes, 
en aluminium 


Monture en aluminium léger, 
réfractaire à la rouille avec 
canevas bleu, vert ou orange, 


Chaises pliantes, gaies, 
en aluminium léger 
Chaises pliantes en vogue, 
pour le confort à l'extérieur 
Siège et dossier en canevas 


durable, Se plient facilement bleu, vert et jaune vifs. 
pour être portées dans une Se plient lorsqu'on les 
auto, 8. 95 remise. 

Prix, Chacune, 1 0.50 


*’Colonie d'été’, 5e étage, à la Baie. 


Tous les Départements 
Téléphone 3-2-2 


TE personnages décorés 
de a fidélité française 


| QUEBEC — Le Comité de la nier, curé dé Ste-Famille de 
|Survivance française, décore, cha- Woonsocket, Auguste Boulet, du | 
|que année, lors de sa session an- Collège de .Ste-Anne- de-la-Poca- 


re, Stephane Côté, vicaire gé- 


nuelle, des personnalités qui ont |tiè 

[rendu des ser s signalés à no-|néral du diocèse de Sault-Ste- | 
Ître race, La 1: ise des insignes LASRe, 2% R. P. Adélard Dugré, 
|de la Fidélité française revêtira, |S.J., de Québec, MM. Rodolphe | 


|cette année, un cachet tout spécial Lapl À. À aussi de Québec, Auré- 


|à cause du cong de la Langue lien Bélanger, d’ Ottawa, Albert 

française. Elle aura lieu au Pawil- Sormany, d'Edmunston au Nou- 

lon Mgr Vachon, au cours d'un |veau-Brunswic k, Philippe -Ar- 

| diner que donnera le Comité de |man 1 Lajoie, rédacteur à l'Indé- | 
ja Survivance, le 19 juin au soir. | pendant de Fall River, Victor 

| |: Barrette, rédacteur au Droit d Ut- 

| Cesoir-là, plus de quatre cents |}... 

personnes seront les hôtes de la Le TR; P: Adélard Dugré, S.J. 


: has Añrie li 
Survivance. M. Adrien Pouliot, | roncera une allocution au nom 


vice-président du Comité de la |Ges décorés. Le secrétaire du Co- 
|Survivance et du Congrès, leur |ité de la Survivance française | 
|souhaitera la bienvenue. L hono- à Paris, M. Gabriel Rémond, don- 
|rable Cyrille Delàge présentera |,,,2 Jecture des messages adres- 
ensuite les décorés et leur remet-|ééé su congrès par le général 
|tra les insignes de l'Ordre: la mé- |Weygand, le duc de Lévis-Mire- 


|daille de vermeil et le diplôme. 

Voici les personnal lités qui se- 
ront honorées ce soir-là: S. Exec. 
Mgr M.-J. Lemieux, évêque de| 
Gravelbourg, NN. SS. Emile Char- 


tier, de Sherbrooke, Stephen Gre- 


|poix et le marquis de Montcalm. 
| Une remise de décorations aura 
[lieu également à Montréal à l’h6- 
|tel Windsor, le 23 juin. Les détails 
lde cette dernière manifestation 
seront connus un peu plus tard. 


Le Tiers-Ordre, son 
fondateur et la nature 


simplement, ils auront 
la ville à la campagne! 
Tertiaires, 
rançois d'Assise, le grand 
de créat profitons 
patrir moine de notre Père 
ous déjà remarqué le 
rec ieillement de la nature? La 
nuit, par exempie, 
les hommes et leurs 
mai s, les machines, 
fonce dans le noir, 
s'élèv les mille bruit 

vie terre, du vent dans les 
arbres, clapotis de l'eau, des 
cris de La nuit vraie 
nuit de 
qui s'o 
par 
| harmonie de 
Nuit qui calme, 
nuit qui berce 
sommeil répara 
rançois goutail 
s m'avait pas honte 
[bord du chemin 
| une fleur. 


| Tout 

transpor 
Mais 
de S. F 


amant 
du 


Un saint poète 
Il serait trop long et d'ailleur s 
impossible de rapporter les af- 
fectueux transports S. Fran- 
çois p la nature 


Comm 


té 
tæ 


nous, 


atures, la sages- 
bonté du 
une joie 
rent le 
r la lune, à con- 
au firmament 


et la 
uvait travail les 


tout s'en- 


tandis que 


ouy 


de 


de " 
du 
bêtes, 
création, 
et les 


roul 


PF 
la 


mondes 
nt 
silence 

nuit qui 
le monde 
teur 

ce 
de Ss’arr 


pour regarder 


qui, 


ers aans 


apai- 
dans 


suence, 11 
éter au 


Bonnes vacances 
Goûtons cette joie que La na- 
ture nous offre autour de nous 
C'est en la goûtant que nous re- 
nercierons le Créateur 
Si nous passons 
nces en nous 


nos 
nt 


la Cam 


Va- 


de 


ainsi 
ménagea 
s dans 


epose ne 


Et le € a nature 

ne " | nous le verrons derrière la moin 
dre petite fleur 

Comme S. Franço à qui la 

emer r | nature disait la pt nce pater- 

! | nelle et nue de Dieu, nous 


ons que tout s'écrou- 


i gr passe journ co 
1 n Ç , la nuit! ler l'instant même ou 
lat DL ps en Lemps, Lis | dé conserve 
pr £ n 3 cha 1ps 
D'aut parcoureront des cen- 1 Et no- 
taine [ to. Ils ap-| regard joyeux et émer lé 
j cela des vacances .. remontera toujours jusqu à Luil 1 


enfants 


tout disparaît, 


c'est le ciel! 


MGR MAURICE ROY 
A LONDRES 

LONDRES — S. Exc. Mgr Mau- 

| rice Roy, archevêque de Québec, 
| est arrivé dans la capitale britan- 
nique par avion venant de Bar- 
celone, où il a assisté au congrès 
eucharistique international. | 


Nous sommes marchands 


de combustibles 
et de matériaux 


de construction 


de tous genres 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


J.-0. BRUNET 
405, rue Bertrand - Tél. 201 864 


coin rue Youville 


RENSEIGNEMENTS FOURNIS 
GRATUITEMENT 


TOUPIN LUMBER & FUEL re 


Téléphones 201 1C5-06 
PIERRE BRUNET, gérant jh 
SERVICE PROMPT, 


EFFICACE, COURTOIS 
Manitoba 


Résidence: 151, rue LaYérendrye 


Téléphone 206 288 St-Bonitace, 


CITE DE ST-BONIFACE 


En marge de l'avis 
d'améliorations locales 


AVIS est par les présentes donné que le Conseil de la Cité 
de St-Boniface a décidé d'exécuter et exécutera les améliora- 
tions locales mentionnées dans l'annonce parue dans La Liberté 
et le Patriote du 30 mai 1952 (page huit) et prélèvera le coût 
de ces améliorations contre les propriétés qui en bénéficieront, 

comme une taxe de frontage, pour des périodes variant de un 
à trois ans, telles que mentionnées sur l'annonce précitée, 

partir de l'année 1953, à moins que la majorité Je proprié taire 
des terrains en question, reprèse ntant trois cinquiémes -5) 
la valeur de ces propriétés, basée sur le de rnier rôle va 
de la Cité, ne protestent au Conseil contre l'exécution 


a 


de 
luation 
luation 


de ces projets en dedans d’un mois de cet avis 
Pour plus de détails, s'adresser au Surintendant des Travaux 
Publics, M. J.-A. BIBEAU, à l'Hôtel de Ville, 
PAR ORDRE 
MAURICE PRUD'HOMME 
Greffierï: 
Hôtel de Ville, St-Boniface, 


le 27 mai 1952 


#47 LL 
Apprenez la télégraphie 
—Ralmmmmmmmmmmilrimtesis 
et obtenez un bon emynloi sur les éhemins de fer 


COURS DU SOIR 
55.00 par semaine 


Dans trois mois vous serez qualifié 


Pour renseignements, écrivez à 


SCHOOL OF TELEGRAPHY 


510, édifice Mcintyre, rue Main 


ou téléphonez, le soir, de 7h. à 10h., 
du lundi au vendredi, à 931 689 


% 
| 


LA LKIBERTE 


Er Le 


PATRIOTE 


Winnipeg, 6 juin 1952 
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Lo ‘’Norwood Jewellers" 
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S ÉCRASÉES Boite de 20 onces 


Chevaliers de Colomb 
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horloges et bijouteries 
notre specialite 


Tous genres de photographies 


® Albums de photos 
© Groupes de familles 
® Banquets 

@ Evénements sportifs 


SPREADEASY 
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# | 
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PRIX EN VIGUEUR VENDREDI ET SAMEDI, 


avenue Provencher, St-Boniface 
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| N.-D. de Lourdes, Man. | : D Latond & 


Saint-Claude 
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Nos malades 
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Agences Reno Agencies run comité pour orga- 
619, rue Wall, Winnipeg ; ! _ dr es s 
Téléphones: 729 524 - 729 525 6 ggestior f a 
THE WESTERN PAINT CO. LTD 
Ernest GUERTIN, propriétaire 
Veuille . £ avant d'acheter ntures, vernis, huiles 
b de s la s une spécialité de matériaux 
églises et maisons religieuses 
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521, rue Hargrave 


Pharmacie Paquin 


À.-E. PAQUIN, proprietaire 


ts pharrr eut se 


Cortes de 


157, avenue Provencher, St-Bonitoce Téléphone 203 863 


HÔTEL PARK 


202 034 


si? Telephone 


Avez-vous l'intention de vous rendre 
à Québec pour le 3ème Congres 
de la Langue française? 


Si oui, écrivez à M. E. Sabourin qui se fera un plaisir 
do vous fournir des détails au sujet de ce voyage. 


Decoupes le coupon «ci-dessous et faites-le nous parvenir. 


M. E. Sabourin 
195, avenue Prorencher 
St-Bonifoce, Mon, 
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ronr fle au pied de Notre- 
Dame Cap. La cérémonie se 
termina par la bénédiction du 


T, S. Sacrement 
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DECES 


M. Edmond-Alfred Paquette 
M. Edmond-Alfred Paquette, de 

7. avenue Me e est, Trans 
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et le mal de dos sont { tre s nt M. et Mr 

souvent dus à l'irnitation des voies urinaires Fé “+ Paauette e défunt sise 
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des et la sensatios: de fatigue en stimulant 7. À 1 Ricw et Vandale 
les reins. Achetez des Pilules Dodd's pou ETES SA à 
les Reins à un comptoir de pharmacie 
Recherchez la boite bleue à bande rouge 
Vous pouvez compht sur Dodd's. 1417 
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Il n'y a pas de pneu à l'épreuve des 


éclatements. Mais seule la chambre 


à air de sûreté Goodyear LifeGuard 
vous donne une proirc'ion absolue 
contre Les dangers des éclatemenis! 
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milles ou plus de conduite sûre 
cor es éclatements—plus dura- 
bles que tre nperments consécu- 
tifs de pneus! Calculez les épargnes! 
Voyez-nous aujourd'hui pour des 


CHAMBRES À AIR DE SÛRETÉ 
GooDF YEAR 
LIFEGUARD 


GROSSE REMISE 
EN ÉCHANGE 


pour vos vieilles chambres à air 


GARAGE 
STEINBACH PHONE: 56-2 
COMPLETE CHRYSLER SERVICE 
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Fête de la Pentecôte 
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Course de motocyelettes 
Le dimanche après-midi 25 m: 
une attraction inusiteée attirait un 
|grand nombre de spectateur 
; ferme de M. Léo Morrissett: 


{11 s'agissait de courses de motoc) 
|ciettes, exécutées par une quin- 
|raine de concurrents, venus d'i 
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ICe fut un spectacle très intére 
|sant. Malheureusement, à ur mo 
ment donné, comme un des con 
|currents allait dépasser un adve 
|saire dans une courbe trop pro- 
noncée, il fit un vilain plongeon 
let se démit une cheville 


Finalement, la pluie arriva et 
|mit fin à cette intéressante joute 
| Pluie bienfaisante 
| L'orage commencé dimanche 
|après-midi, 25 mai, se continua 
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{partie de la journée, vivifiant 
jardins et champs qui commen 


çaient à en avoir grand besoin 
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tion, demandée par l 

pour le bi ien de l'Eglis 


de l'Ascension QE 


Prix, dt ce de sins 
te males ROP 
: 
LS » : UE | 
Eu = F 224 
| #1998 | 

gieu & | BOLE FEEDS HATCHERY 
| 226, rue des Me ons, St-Honiface 

2 | TELEPHONE 204 529 
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ATTENTION FERMIERS! 


Nous vous invitons à visiter notre exposition d'instruments 


aratoires Allis Chalmers 1952, dans notre salle de montre 


Vous pouvez obtenir chez nous toutes sortes 
Tarif des Abonnements ste udiianleilises 

à Nc avons un grand nombre de tracteurs usages en 

La Liberté et le Patriote a dre Co vs gr à A 
CANADA 3 
te cn "|| Allard Motors & Implements 
1 an: $3.50; 2 ans: $6.00 662, chemin Pembina — Teléphone 423 750 
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VOULEZ-VOUS RIRE ET RIRE BEAUCOUP? ... 
LISEZ: ‘Trente Mille Milles en Avion” (30,000 Milles en Avion) 


PAYS VISITÉS: 


ILES CANARIES 


ROME 
SUISSE 
Bermudes 


Ile San-Salvador 


MILLE FOIS ...? 


MADRID 
(14 jours) 
GRECE 
ITALIE 
FRANCE 
Nassau 
(Christophe-Colomb) 


(14 jours) 


Amérique du Sud 


GRANDES VILLES AMERICAINES: La vallée des Géants — 
Le Sorcier du Cimetière — La Maison des Morts Subites — etc. 


600 Pages 
236 Illustrations 
21 Chapitres 


"LE NOMBRE EST LIMITE"!!! 


D.É.T.A.I.L.S. 


LE VOLUME 6 X 9 pouces 
Epaisseur Deux pouces 

COUVERTURE En 4 couleurs 
PME iron anauthace Plus de 2 lbs. 


Plus de 200 Pages n'ont jamais été publiées 


dans LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


PRIX: 


$5.00 


Pas de crédit 


poste comprise) 


ÉCRIVEZ À: 


MASSICOTTE & MASSICOTTE 
Hospice Tache 


FATIMA 

: LA TERRE SAINTE 
EGYPTE 

ST. BONIFACE, MAN., CANADA, C. P. 60 


Si vous venez à ST-BONIFACE, allez à 165 Masson, voir nos 
VOLUMES. C'est la rue derrière l'Archevéché. Tél.: 205 962. 


Rien de plus beau comme Dont | pour 
la fête des MERES, des PERES, pour tout le pond! 


BONS ENFANTS! : Fa 


; Rire aux larmes (mille fois) VOS | BONS PARENTS! | 


La JOIE, la Gaieté, la Bonne Humeur: voilà le Vrai Tonique pour les 12 Mois 
de l'Année, surtout pour le Printemps, l'été, 


PLUS DE Cinq Mille VOLUMES ont été déjà VENDUS dans la PROVINCE 
DE QUEBEC, aux Hôpitaux, aux Ecoles, dans les 
familles canadiennes-françaises. 


l'Automne et l'HIVER. !!1! 
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Je remercie M. l'abbé À Mo- 
qui, curé de Graveibourg de 
voir acceplé de bénir ce magni- 
fique édifice 


Remercions Dieu pour les be- 
éditions qu'il vient de jeter 
sur nous, sur noire posle, sur | e- 


diliee qui se dresse devant nous 
Remercions Dieu! D'avance il 
bénit tout notre travail! Avec Sa 
bénédiction semble nous dire 
“Allez de l'avant: je suis avec 
vous!” Remercions Dieu! 

Et c'est à toi maintenant que 
le m'adresse! Tu n'es pas un s1m- 
pie édifice Tu n'es pas fait de 
planches, ni de vitres, ni d acier 
mais bel et bien de chair et dos 
Pour nous tu 
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pas entendre. Mais com- 


se 
me U la sera change bientot 
Nou xvons comment tu -rayon- 
nérsas d'u sourire chaud et ex 
press {! 

Mais maintenant, nous devons 
te baptiser. Te donne nm non 
qui résumera en un mot, le role 
que tu auras à jouer; le rôle que 
devra Jouer je poste radi:opnoni- 
que qui se bloilit entre tes murs 
Quel nom donner? Les esprits se 
tordent peut-être à chercher. Ne 


cherchons pas à l'aveugliette. Quel 
est ton rôle? Quelle est ta tache? 


Demain commencera une nou- 
veille vie pour toi. Tu devras nou 
n ideal bien noble, bien pa 
triotique et profondément chre 
tien, Comme la mére poule avec 
ses alles, tu dois devenir le coeur 
et la protection du groupe qui 
tentoure 
Tu deviendras éducateur. En 
tant que tel tu verras à l'éduca- 
lion des auditeurs du poste que 
tu abrites Une éducation haute 
et digne de celle des ancêtres: 
éducation à principes forts, aux 
convictions  inébranlables Sois 
donc éducateur! 
Tu as aussi une culture à pro- 
pager, La culture française, cul- 


ture depuis si longtemps admi- 
rée dans tous les pays du monde 
enter; culture qu on a tente vai- 
nement d'imiter, Tu feras repan- 
ire cette culture dans tous les 
hameaux de ce coin du pays, tu 
l’ dans tous nos foyers 
entendront le doux 
et tu cultiveras 


l'introduiras 
Les enfants 
“parler françoÿs” 
leur goût, Tu rendras 
ture, dans tous ses détails, plus 
accessible eux gens qui 
été privés depuis si longtemps 

s voir aussi à la pro- 
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pagation de la foi. Des directi- 
vesx profondément catholiques te 
gouverneront. Tu suivras ces di 
rectives. Ces convictions catholi- 
ques ne devront.j)amais quitter 
l'esprit du porte Qui se loge sous 
ton toit. Tu devras propager cet- 
ie foi de nus ancêtres et devenir 
un autre apôtre de Jésus-Christ 


Se posera-t-on Une question 
maintenant? Comme nous savons 
ce qui se passera entre es murs, 
régue-t-il un doute dans notre 
esprit du nom dont nous allons 
te baptiser? Non, mon ami. Nous 
ne doutons pas C'est clair Un 
seu) nom nous arrive à l'esprit 
Bien des hommes se sont montrés 
dévouts à la ê ace, et à 
la culture: mais qui signale 
plus que tout autre par sa Valeur 
ses pnvictions, ses principes? 
Qui” 
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Homme d'une 
Noble de coeur 
prit, noble de con 
est cette noblesse 
nous vou:ons tamalgamer 
honne du Cardinal Villeneuve 
canadien-français voué, fidéle 4 
fidéle aux traditions de- 
longtemps gardées, point 

de cetté culture typi- 
quement française! Que de fuis 
le Cardinal se fit le défenseur 
de notre minorité, Que de lois 

nous à guidés dans nos démar- 
ches; que de fois il nous a don- 
né le support de son bras! Com- 
me il serait heureux aujourd’hui 
dans l'Ouest. L'organisation d'un 
deuxième reseau, un reseau fran- 
Çais dans l'Ouest. Quel irire 
s'épanouirait sur son Visage 
seulement Dieu avait voulu nous 
le garder plus longtemps'... 

Edifice Villeneuve! En hon- 
neur de ce personnage illustre de 
l'Histoire, Illustre dans l'Eglise 
de Dieu. Ne l'oublions pas. il fut 
le premier evêque de Gravel- 
bourg, prince de l'Eglise Uni- 
verselle, Primat de l'Eglise cana- 
dienne. Quel plus bel exemple 
pourrions-nous te donner, ami? 
Aucun. Car ce sont ces qualites, 
cette noblesse irréprochable, ces 
qualités d'éducateur, cette cultu- 
re bien française, cette foi profon- 
dément catholique que nous vou- 
lons te répartir. 

Edifice Villeneuve! Tu es déjà 
béni et maintenant nous te bap- 
tisons. Dieu soit toujours avec 
toi! Souviens-toi aussi que tu as 
un beau nom auquel du dois fai- 
re honneur toujours. Nous som- 
derrière toi! Bonne chance 
en tout, partout et toujours! 
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$. Exc. Mgr. Lemieux, O.P., 


évêque de Gravelbourg 


C'est svec des sentiments de 
fierté et de joie que je m'adresse 
à vous ce matin du poste de Ra 
dio-Gravelbourg. à l'occasion de 
son ouverture officielle, Ces mé- 
mes sentiments, sans doute, vous 
étreignent en ce moment où l'un 
de vos plus chers espoirs depuis 
quinze ans trouve enfin sa réali- 
sation. 


C'est en 1938, en effet, que le 
projet de construire des postes de 
radio français à pris naissance, 
alors que les démarches faites 
auprès de la Radio-Etat pour ob- 
tenir plus de français sur les on- 
des du réseau national ne don- 
naient aucun résultat satisfaisant. 
Depuis, la réalisation de ce pro- 
Jet est devenue la préoccupation 
constante de tous ceux qui avaient 
à coeur de conserver et de déve- 
lopper parmi les nôtres le pré- 
cieux héritage de nos traditions 
françaises et catholiques. Au tout 
début, ce projet à ou paraître chi- 
mérique car tant d'obstacles s'y 
opposaient: l'obtention des per- 
mis nécessaires, certaines protes- 
tations, heureusement peu nom- 
breuses: le manque de ressour- 
ces financières suffisantes. Tou- 
tes ces difficultés sont tombées 
devant votre confiance en Dieu 
et en vous-mêmes et devant votre 
ténacité 


Aujourd'hui, nous avons nos 
postes de radio, et en remplissant 
les airs de notre doux parier, ils 
se présentent à tous comme des 
temoins: lies témoins de notre pré- 


l'Ouest canadien; 
notre volonté de 
nous maintenir comme groupe 
français dans l'unité dé notre 
belle patrie; les témoins aussi de 
ce que l'union de nos forces peut 
réaliser. 

Nous sommes ici dans les quatre 
provinces de l'Ouest près de deux 
cent mille Canadiens de langue 
française, cinquante mille en Sas- 
katchewan. Nous existons, non 
seulement comme des individus 
perdus dans la masse de nos com- 
patriotes canadiens, mais comme 
groupe distinct, homogène, ayant 
une culture propre, des tradi- 
tions qui sont des forces d'action 
et de progrès, des institutions 
bien établies, soutenues au prix 
d'énormes sacrifices et dont le 
but est de conserver notre cul- 
ture et nos traditions. 

Nous existons ici dans l'Ouest 
au milieu de compatriotes de lan- 
gue anglaise dont un grand nom- 


sence ici dans 
les témoins de 


bre sont venus des divers pays 
d'Europe au début du présent 
siècle, compatriotes canadiens 


que nous aimons et dont nous ad- 
mirons la culture, les traditions, 
le courage et l'esprit d'entrepri- 
se. À cette richesse si précieuse 
qu'ils représentent pour un pays 
jeune comme le nôtre, nous ap- 
portons celle de notre culture 
française, profondément chrétien- 
ne et qui ne le cède en rien à au- 
cune autre culture. Nous appor- 
tons en plus la stabilité et la con- 
fiance d'une race établie au Ca- 
nada depuis plus de trois siècles, 
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let qui est attachée par toutes les 
| libres de son âme et même de son 
ICOrpE, à celle terre immense 
qu'elle a découverte ue l'Atianti- 
que au Pacifique 

Notre présence! On feint par- 
fois de l'ignorer, ou de croire 
que bientôt les nôtres se perdront 
dans le grand tout de la nation 
canadienne, ne laissant comme 
vestiges de leur passé que quel- 
ques vieux clochers ébranies par 
le temps, ou encore le nom mal 
prononcé et mal écrit de nos vil- 
lages français. Ils se trompent 
‘ceux qui pensent &'n5}, et nos pos- 
Îtes de radio français seront désor- 
{mais un témoin de plus de notre 
présence, à côté de nos paroisses 
|florissantes, de notre collège et 
|de nos écoles, de nos associations 
|françaises. [ls la proclameront 
sans cesse, cette présence, à tou- 
te heure du jour, par leut seule 
l'existence, contribuant en même 
temps à notre enrichissement in- 
tellectuel et moral ainsi qu'à la 
vitalité progressive ‘e nos tra- 


ditions les pius précieuses. 

Témoins de notre présence, ils 
seront en plus les témoins de no- 
tre volonté de nous maintenir 
cumme groupe français 

On ne fait pas des sacrifices 
l'argent comme ceux que vous 
venez de faire pou” construire et 
maintenir des postes de radio sans 


coeur un motif puissant 
l'agi Ce metif, c'est votre vo- 
lonté de conserver votre culture 


avoit 


et vos traditions françaises. D'ail- 

vous n'en êles pas à vos 
remiers sacrifices dans ce do- 
maine, puisque le. beau visage de 
vos paroisses avec leurs écoles, 

hôpitaux, les oeuvres de 
toutes sortes, leurs associations 
françaises, l'éducation française 


donnée à vos enfants dans des 
circonstances, pour plusieurs, ex- 
trémement penibles, vous ont 
déjà coûté beaucoup. Toutes ces 
oeuvres françaises sont marquées 


du signe du sacrifice; elles signi- 
fient que, pour vou, les valeurs 
uell l'emportent infini: 
sur le bien-êtie matériel, 


elles prociament une fois de plus | 


que les peuples qui meurent sont 
ceux qui n'ont pas le courage de 
rester fidèles à eux-mêmes. 

En soulignant le geste vraiment 
admirable que vous venez de fai- 
re en souscrivant pour vos postes 
de radio avec une générosité qui 
a dépassé toutes nos espérances, 
n'était-il pas bon de se rappeler 
ce qui a été accompli dans le pas- 
sé en faveur de la survivance 
française?’ Nos postes de radio 
ne sont qu'une nouvelle preuve 
de votre ténacité dans la pour- 
suite de cet idéal, ténacité qui fait 
l'admiration même de ceux qui 
ne partagent pas nos vues sur cet- 


te question, Ces postes de radio, 


{continuent et complètent ce que 
|vous avez fait dans le passé. Ils 
sont de nouveaux témoins pour 
attester votre détermination de 
maintenir et de développer les 
richesses de votre héritage fran- 
çais. 

A ces deux témoignages, nos 
postes en ajoutent un autre. Ils 


sont la preuve de ce que nous pou- | 


vons faire lorsque bien unis, con- 
fiants en Dieu et en nous-mêmes, 
soutenus par une même détermi- 
nation, prêts aux mêmes sacrifi- 
ces, nous travaillons ensemble 
à la réalisation d'un même but. 


Lorsque dans le passé certaines 


|de nos oeuvres ont momentané- 
ment péréclité, c'est parce que 
nous avions cessé de croire dans 
la beauté et la grandeur de notre 
mission, c'est paie que nous a- 
vions un peu perdu confiance en 
nous-mêmes et dans l'efficacité 
de nos efforts. 


Désormais, la voix de nos pos- | 


tes par sa seule présence sur les 
ondes n'est-elle prs un témoigna- 
ge de ce que nous pouvons faire? 
Ne nous rappellera-t-elle pas 
sans cesse ce que l'union de nos 
forces peut accomplir? Ne nous 
rendra-t-elle pas plus confiants 
aux heures de difficultés? Ne nous 


rendra-t-elle pas plus fiers de; 


nous-mêmes, dans le bon sens du 
mot? A nos jeunes, ne redira-t- 
elle pas les sacrifices de leurs pè- 
res pour rester 
Çais et la responsabilité qui leur 
revient à eux de ne pas laisser 
tomber l'oeuvre 4‘u'ils ont accom- 
plie? Ne leur rappellera-t-elle pas 
encore qu'abandonner sa langue, 
sa foi, l'esprit de sa race, c'est se 


diminuer en sni-même et à l'en-| 


droit des autres, car on ne change 
pas d'âme comme on change d'ha- 
bit? Enfin, ne leur rappellera-t- 
elle pas, à ces jeunes, qu'une tà- 
che difficile les attend, mais c'est 
là la voie qui convient à la jeu- 
nesse qui est l'âge de l'héroisme 
bien plus que celui de la frivolité 
et des plaisirs. 

Voila, chers auditeurs, ce que 
nos postes de radio français re- 
présentent pour nous Ils seront 
des témoins et des témoins vi- 
vants, toujours présents, symboles 
de notre vitalite. 

Je n'ai touché que cet aspect de 
l'existence de nos postes de ra- 
dio parce que leur valeur au point 
de vue culturel n'échappe a per- 
sonne et ce qu'ils représentent 
pour le progrès de notre culture 
et de nos traditions chrétiennes 
et françaises est chose évidente. 

Une nouvelle page de notre his- 
toire vient de s'écrire ce matin, 
elle est une leçon de confiance et 
de fierté. Réjouissons-nous de cet- 
te réussite et faisons monter vers 
Dieu nos chants de reconnaissance, 
car c'est à Lui d'abord que nous 
devons la protection dont nous a- 
vons été entourés depuis trois 
cents ans. Aux heures les plus 
troublantes de notre histoire, 
pe nous à jamais abandonnés lors- 
qu'Il nous a trouvés à genoux pour 
implorer son aide, Ne l'oublions 
pas et répétons dans notre coeur 
le chant dé la reconnaissance. 


“Magnificat anima mea Dominum | 


on âme gloiifie le Seigneur." 


TOUX BRONCHIQUE 


Une toux bronchique énervante vous 
smpêche-1-elle de dormir? Le flegme est-il 
sé = dans vos bronches que la toux ne 
l pas à le détacher? Les capaules 
RAZ-MAH Templeton sont spécialement 
tiaites pour détacher le flegme, en per- 
mettre l'expulsion et vous soulager de 
cette toux et de ce sifflement. Achetez 
RAZ-MAH 
LouLes 


Canadiens fran-| 
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LA LIBERTE ET 


M. Antonio 


LE PATRIOTE 


de Margerie, 


| secrétaire général de l'ACFC 


L'Association Catholique Fran- 
<o-Canadienne de la tche- 
wan, que j'ai l'insigne honneur 
de représenter-en ce moment, à. 
aujourd'hui, de très grands motifs 
de se réjouir. 


Fondée en 1912 — il y a donc! 


exactement 40 ans .— pour veiller 
à la conservation, à la défense et 
à l'avancement des intérêts reli- 
geux et nationaux des Franco- 
Canadiens de la Saskatchewan, 
elle voit cette année se produire 
l'une des deux grandes réalisa- 
tions de sa laborieuse et féconde 
existence 

La première, en date comme en 
importance, on ne saurait trop le 
répéter, et je tiens expressément 
“ rappeler en cette solennelle 
occasion, fut l'organisation en 
1925, sur de solides fondements, 
de l'enseignement du français à 
nos enfants à l'école. La deuxième 
est celle dont nous sommes les 
heureux témoins cette année: l'e- 
rection de nos deux postes ju- 
meaux de radio de langue fran- 
çaise, celui de Gravelbourg que 
nous inaugurons aujourd'hui mé- 
me, et celui de Saskatoon que nous 
inaugurerons prochainement. Mes- 
dames et messieurs, c'est une pa- 
ge d'histoire, une page glorieuse, 
que nous vivons aujourd hui. 

Dans la joie universelle qui dé- 
borde de nos coeurs en ce mo- 
ment, dans la satisfaction que 
nous éprouvons à contempler une 
tâche bien faite, à laquelle nous 
avons tous collaboré, il convient 
que nous rappelions à tous que 
les réalisations de cette année en 
Saskatchewan française sont a- 
vant tout filles de notre grande 
association nationale. 

Les moins jeunes d'entre nous 
se rappelleront säns doute enco- 
re, et aujourd'hui tout particuliè- 
rement, l'émoi que causait parmi 
nous le premier programme en 
langue rançaise transmis de 
Montréal à l'Ouest par les soins 
de la Commission Canadienne de 
la Radiodiffusion, il y a de cela 
quelque 20 ans. 

Ce programme, qui durait une 
heure et qui s'appelait justement 
“Une heure près de vous”, venait 
une fois par semaine. Il était de 
haute qualité artistique et nous 
faisait vibrer de fierté. Ceux qui 
n'avaient pas de postes récepteurs 
se rendaient chez les voisins pour 
l'écouter, 

Dès le lendemain de cette pre- 
mière et mémorable émission 
française de l'Etat, l'A.C.F.C. 
mesdames et messieurs, entrait 
en lice. En votre nom, en notre 
nom à tous, elle commençait une 
période de tractations de toutes 
sortes, une période de réclama- 
tions qui devait être fort longue 
|pour obtenir de la radio de l'État 
une juste part de français, Chose 
toute naturelle d'ailleurs. Cette 
association, ne l'avions-nous pas 
fondée pour veiller à nos intérêts? 

21 y a quelques jours, cherchant 
dans les archives de la radio de 
V'A.CF.C., je tombais sur un télé- 
gramme daté du ler septembre 
11933 nous annonçant le passage à 
Saskatoon de M. Thomas Maher, 
lreprésentant des Canadiens de 
langue française à la Commission 
Canadienne de la Radiodiffusion. 
Et j'y lisais l’annotation suivante: 

“R. Denis, abbé Baudoux, A. de 
Margerie sont partis en auto le 
ler septembre à 5 h. du soir par 
ides chemins affreux. Il pleuvait. 
Rendus à 8 milles au sud, l'auto 
s'est arrêté, Ils ont dû revenir à 
Vonca à 9 h. p.m.” 

L'annotation ne dit pas com- 

ment ils sont revenus. Mais ce 
voyage, si l'on peut dire, c'était 
sans doute l'un des premiers que 
les représentants de notre asso- 
ciation entreprenaient de votre 
part. Ce ne devait pas être le der- 
nier, hélas! 
| L'A.C.F.C. prévoyait l'immense 
influence que la nouvelle inven- 
tion allait exercer sur notre petit 
groupe au point de vue national, 
et, fidèle à son mandat, elle était 
déterminée à ne rien négliger 
| pour que cette influence ne jouàt 
|pas contre nous. 
Mais l'Etat ne possédait pas de 
{postes dans l'Ouest en ce temps- 
là. Pour passer ses programmes, 
| il devait utiliser les postes privés 
et se plier à leurs conditions. Et 
ces postes privés ne prisaient guëe- 
re les programmes en langue fran- 
çaise. Aussi, l'Etat répondait-il à 
nos réclamations: “Nous regret- 
tons de ne pouvoir vous donner 
plus de ftançais. Nous n'avons pas 
| de postes à nous. Mais soyez cer- 
Leg que la situation sera changée 
dès que l'Etat possédera ses pro- 
|pres postes”, 

L'argument ne manquait pas 
| de sens. Nous nous mimes à espé- 
rer et à soupirer après le jour où 
l'Etat aurait un poste en Saskat- 
chewan. Enfin,.en 1939, la Société 
| Radio-Canada, qui avait rempla- 
Icé l'ancienne Commission de la 
Radiodiffusion, construisait son 
|superbe poste transmetteur de 
|Watrous, Et, l'on nous y donnait 
du français, effectivement. Mais 
si peu! si peu, mesdames et mes- 
sieurs, que c'en était dérisoire. 

Notre Association se voyait 
donc dans l'obligation de recom- 
mencer la lutte pour faire aug- 
Imenter la part faite au français. 
Et, comme les résultats étaient 
lents à venir, elle entreprenait en 
avril! 1940, de concert avec les as- 
sociations nationales du Manito- 
ba et de l'Alberta, elle entrepre- 
nait, dis-je, une longue et intense 
Campagne . . . d'éducation, dirai- 
je, À ur) euphémisme. 

ette campagne prit la forme 
de communiqués hebdomadaires 
publiés d'un bout à l'autre du 
pays. Pendant quelque deux ans, 
|ces communiquées partaient régu- 
hèrement du secrétariat de votre 
ssociation chaque semaine, De 
votre côté, vous écriviez des cen- 


|taines et des centaines de lettres 
| pour seconder l'action de vos 
ichefs. : 


{| Comme on devait s'y attendre, 
|tout cela finit par donner des ré- 


(sultats, et des résultats apprécia- 
|bles. La part du français fut aug- 
|mentée ais, quand elle eût at- 


teint une heure par jour, nouvel- 
le déception, nous HOus aperçü- 
mes que c'était la le maximum 
qu'on allait nous donner. 


Nous ne pouvions évidemment 
|pas nous contenter de cette mai- 
igre pitance, qu'on nous servait 
| comme à 


| Len restait sans solu- 
‘tion, les minorités françaises 
| de l'Ouest avaient maintenant ap- 
(gr à travailler de concert par 
truchement de leurs associa- 
Itions nationales. En outre, elles 
étaient assurées de pouvoir comp- 
ter sur leurs frères de l'Est par 
| l'intermédiaire du Comité Perma- 
nent de la Survivance Française. 
Elles se sentaient donc plus for- 
tes, plus confiantes que jamais, et, 
cette solution à l'angoissant pro- 
blème, elles étaient déterminées 
à la trouver 

Et c'est ainsi, en 1943, que ne 
pouvant obtenir une part equita- 
ble de français à la Radio-Etat —- 
figurez-vous que nous nous se- 
rions contentés de quatre heures 
par jour — c'est ainsi, dis-je, que 
les minorités françaises des trois 
provinces de l'Ouest se virent ac- 
culées à considérer une solution 
radicale et qui semblait d'une té- 
mérité inouie: l'érection, dans les 
trois provinces, de postes de ra- 
dio française, construits avec des 
fonds fournis par notre popula- 
tion. 

Le projet fut taxé de folie par 
un des premiers éducateurs de 
langue anglaise de la Saskatche- 
wan à qui nous demandions une 
lettre d'approbation du projet. 

Le projet était au moins tres 
audacieux. Et il prit bientôt une 
ampleur telle que les chefs de 
l'A.C.F.C., toujours en votre nom 
et avec votre approbation claire- 
ment exprimée à l'occasion des 
congrès généraux, les chefs de 
l'A.C.F.C. dis-je, décidaient que 
le temps était venu de donner à 
la radio des organismes distincts. 

Et c'est ainsi qu'en 1944 était 
fondée Radio-Ouest-Française, or- 
ganisme interprovincial qui nous 
unit à nos frères du Manitoba et 
de l'Alberta. En Saskatchewan, 
l'A.C.F.C. fondait Radio-Saskat- 
katchewan, puis Radis-Prairies- 
| Nord et Radio-Gravelbourg, orga- 
nismes indépendants voués exciu- 
sivement aux problèmes de la ra- 
dio, 

Et ce sont ces différents orga- 
nismes, issus de la pensée de 
l'A.C.F.C. qui, depuis 1944, s'oc- 
cupèrent du problème de la radio 
et s'employèrent à lui trouver une 
solution satisfaisante. Oh! très 


souvent avec l’aide de l'Associa- | 


tion-mère sans doute, et bénéfi- 


ciant de son expérience et de ses | 


cadres, mais indépendants tout de 
même et volant de leurs propres 
ailes. 

C'est donc un rôle de tout pre- 
mier plan que l'A.C.F.C. a joué 
dans l'édification de l'oeuvre de 
la radio française en Saskatche- 
wan. Et comme elle fut longue- 
ment à la peine, il convenait qu'el- 


le fut aussi à l'honneur en ce jour | 


de réjouissance générale. 

Je tiens donc à remercier les 
organisateurs de cette fête de fa- 
mille d'avoir invité l'A.C.F.C. à 
y figurer. Et, à mon tour, je vous 
invite, mesdames et messieurs, à 


rendre hommage à notre associa- | 


tion et à lui adresser, dans l'inti- 
me de vos coeurs, la gratitude qui 
lui est due. Car, si nous avons des 
postes de-radio française en cette 
province, à qui les devons-nous 
premièrement si ce n'est à notre 
A.C.F.C.? 

En décernant cet éloge à notre 
association, c'est à vous-mêmes 
que je les adresse, mesdames et 
messieurs. Car, l'A.C.F.C. c'est 
notre association. Nous en sommes 


tous les membres, A des titres di- | 


vers, sans doute, mais remplissant 
tous néanmoins des rôles néces- 


saires, S'il nous a fallu des chefs | 


clairvoyants, tenaces, audacieux 
au besoin, ces chefs, seuls, n'au- 
raient pu rien faire. Il nous a fal- 
lu également des troupes nom- 
breuses, disciplinées, collaborant 
loyalement avec ces chefs, Et c’est 
cet heureux mélange de forces di- 


verses mais étroitement unies qui! 


nous à permis, ensemble, de faire 
de grandes choses. 
Merci donc à l'A.C.F.C. qui, a- 


près nous avoir donné l'enseigne- | 


ment du français nous donne au- 
jourd'hui la radio française, Et 
merci à vous tous mesdames et 
messieurs, qui par les rôles divers 
que vous avez joués au sein de 
cette association, par votre loyau- 
té et votre esprit de discipline, 
avez rendu possible la réalisation 
de ces deux grandes oeuvres, 
Quand on s'arrête à considérer 


que notre petit groupe de 53,000 | 


de population a souscrit $400,000 
à lui tout seul, les deux cinquié- 
imes d’un million, pour ses deux 
postes de radio, on ne peut s'em- 
pêcher d'éprouver de très vifs 
sentiments d'admiration et d'a- 
mour à son égard. Il a le coeur à 
la bonne place, Dieu merci! et ce 
n'est pas en Saskatchewan que le 
français est prés de disparaitre! 
J'ai dit tantôt que les minorités 
de l'Ouest avaient été assurées de 
l'appui de leurs frères de l'Est. 
Ce ne fut pas là une vaine pro- 
messe, Vous n'avez pas oublié la 
grande campagne de souscription 
ue le Comité Permanent 1 


e la 
urvivance Française organisait 
en 1945 en faveur des postes fran- 


cais de l'Ouest. Cette campagne | 


fut couronnée de succès et valut 
aux postes projetés la magnifique 
somme de $200,000. Mieux encore 
peut-être, elle affirma une fois 
de plus, et de façon éclatante, à 
la face du pays tout entier, la so- 
lidarité de la race française au 
Canada. 

Au nom de l'AC.F.C. je veux, 
en cette solennelle occasion, of- 
frir au Comité Permanent de la 
Survivance Française, et par lui, 


à tous nos frères des vieilles pro- | 


vinces, l'hommage de la recon- 
naissance des 53,000 Franco-Cana- 
diens de la Saskatchewan, 

Merci de l'appui financier que 
nos postes ont reçu. Merci surtout 
de la fraternelle sympathie qui 


nous fut témoignée par nos frères | 


de l'Est à un moment critique de 
notre histoire. Qui sait, mesdames 
et messieurs, qui sait si la pro- 
messe du Comité Permanent de 
nous aider sur une vaste éch#lle 
ne fut pas l'ergument décisif qui 
iemporta les dernieres hesitations 


ldes minorités françaises de 
|l'Ouest, les décida à se lancer 
dans l'audacieuse aventure et nous 
|vaut cette année nos deux postes 
de Saskatchewan après ceux du 
Manitoba et de l'Alberta? 

Nous devons donc de la recon- 
naissance à notre association; nous 
en devons à nos frères des vieil- 
Îles provinces; nous en devons sur- 
tout à la Providence qui, par des 
|moyens divers et se servant des 
hommes, nous à manifestement 
aidés. 

Je n'en veux pour preuve que 
l'heureuse décision que prenait, il 
y a quelques jours à peine, la So- 
ciété Radio-Canada d'utiliser les 

stes de langue française de 
Ouest pour la création de son 
|deuxième réseau de langue fran- 
Çaise, en conformité d'une re- 
cofimendation de la Commission 
d'Enquête sur l'avancement des 
arts, des lettres et des sciences 
au Canada 

Nous sommes donc reconnais- 
sants à la Société Radio-Canada 
d'avoir fait droit à nos réclama- 
tions. Nous le sommes particuliè- 
rement à ceux des gouverneurs 
de Radio-Canada qui se sont faits 
les avocats de notre cause aupres 
de leurs collègues. Nous le som- 
mes enfin au chef du Gouverne- 
ment fédéral, notre très distingué 
compatriote, et aux membres de 
la Commission qu'il eut la géniale 
idée de créer. 

Ces personnes de haute culture, 
aux vues larges, n'hésitèrent pas 
à souligner l'inégalité de traite- 
ment dont les minorités françai- 


ses de’ l'Ouest étaient les victimes | 


dans le domaine de la radio-Etat. 
Ils n'hésitèrent pas non plus à re- 
commander les réformes qu'ils 
jugeaient nécessaires. Ce sont ces 
réformes que l'on va mettre en 
oeuvre et dont nous allons béné- 
ficier. Qui dira ici tout ce que nous 
devons, après la Providence, à ce- 
lui qui, avec une clairvoyance qui 
sied à un véritable homme d'Etat, 
créa cet organisme unique au 


M. le Dr L.-O. 


président de 


Le temps est un facteur qui 
n'arrète pour personne et tous 
les humains sont soumis à son 


destin. Maïs ce destin, c'est nous 
qui, avec l'aide de la Providen- 
ce, en sommes maitres. C'est nous 
qui forgeons, maille par maille, 
là chaine de notre destinée. Et 
c'est ainsi que s'accomplit l'his- 
toire des peuples... 

L'histoire des Canadiens fran- 
çais s'est accomplie au milieu de 
difficultés et de misère; certaines 
phases ont eu des accents subli- 


mes; mais ce qui ressort particu-| 


liérement dans la trame de tous 
ces événements qui ont conduit 
notre peuple à leur destin d'au- 
jourd'hui, ce fut leur résistance 
à l'assimilation, leur fidélité à 
leurs traditions religieuses et na- 
tionales. Depuis la dispersion des 
Acadiens jusqu'à nos jours, que 
d'exemples de cette résistance, 
de cette fidélité, je pourrais vous 
citer. Pour n'en nommer que 
quelques-uns, en passant, saluons 
bien bas ces fidéles Acadiens qui, 
aujourd'hui, redonnent à l'Huma- 
|nité l'exemple d'un courage et 
| d'une vitalité si grands, Puis, a- 
près l'Acadie, vous avez la ré- 
sistance du Québec, qui a tenu 
le coup contre toutes les attaques 


d'assimilation et d'anéantissement | 


qui ont déferlé contre elle, a par- 
tir de l’'Acte de Québec jusqu'à 
la Confédération, et même au de- 
la. Et puis, passons ensuite à la 
résistance de l'Ontario Français, 
à celle du Manitoba, à la vôtre, 
a la nôtre, qui fut peut-être moins 
sévère, et finalement à celle de 
la Colombie Britannique, qui est 
en plein épanouissement, Eh bien, 
| Mesdames et Messieurs, cette ré- 
: sistance et cette fidélité aux tra- 
|ditions nationales, c'est ce que 
| vous accomplissez maintenant, et 
c'est ce qui caractérise notre race. 

Oui, la fidélité française, com- 
me c'est beau et noble d'y appar- 
tenir, et lorsque le Comité Per- 
manent de la Survivance Françai- 


se en Amérique du Nord, ce grand | 


Conseil de la nation,'a initié à 
Québec la décoration de la Fidé- 
[lité Française, ce geste-la, à lui 
seul, mérite toute l'approbation et 
le respect que nous devons en- 
vers cet organe, 2 

Et aujourd'hui, chers compa- 
triotes de la Saskatchewan-sud, 
c'est à votre tour à poser cet acte 
qui formera un des jalons de 
votre résistance et de votre fidé- 
lité aux traditions: 

Lorsqu'en août 1941, quelques 
représentants des trois provinces 
de l'Ouest — M. 
chambault et l'honorable Sauveur 
Marcoux pour le Manitoba, M. A. 
de Margerie et M. l'abbé Bau- 
doux pour la Saskatchewan, le R. 
P. Breton et moi-même pour 
l'Alberta — se réunissaient chez 
le curé de Prud'homme, aujour- 
d'hui S. Exc. Mgr Maurice Bau- 
doux, archevêque coadjuteur de 
St-Boniface, que je veux saluer 
présentement avec tout le res- 
pect et l'admiration que nous lui 
devons tous comme l'un des 
grands patriotes des temps pre- 
sents, et que le Comité de la Sur- 
vivance rançaise a noblement 
décoré de la médaille de la Fi- 
| délité Française, lors de cette 
| réunion, dis-je, nous avions eu 
la vision de votre poste actuel. 
Mais, de la vision à l'acte, il y 
a du chemin à parcourir: vous 
comme nous, chers compatriotes. 
l'avez parcouru et, au nom de ces 
premiers visionnaires de Radio- 
Ouest Française, dont j'ai l'hon- 
neur d'être président, je vous of- 
fre mes félicitations et mes voeux. 
| Félicitations parce que Vous a- 
vez bien mérité de la Patrie. 
Vous aussi, vous forgez aujour- 
d'hui une maille de la chaine de 
votre destin; vous avez posé un 
acte de résistance et de fidélite 
pour que les vôtres qui vous en- 
tourent continuent la tradition 
Tout cela fera partie de l'histoi- 
re qu'on écrira plus tard et que 
|ceux qui travaillent depuis tou- 
jours à notre anéantissement per- 
sistent à ne pas croire et à ne pas 
comprendre. Non, il n'y a pes 
besoin de français au Canada, i! 
n'y en a pas besoin 


l'abbe A. d'Es- | 


Allocutions prononcées à l'occasion de l'Ouverture de CFRG 


monde et sut en choisir les mem- 
bres avec tant de bonheur? 

Et maintenant, poste de Gra- 
velbourg, que nous avons rappelé 
quelques-uns des événements qui 
ont précédé ta naissance, il nous 
reste le devoir bien doux de for- 
muler les-voeux que t'offrent 
l'A.CF.C. et, par elle, toute no- 
tre population, . 

Nous te souhaitons d'abord uue 
longue vie. Nous te souhaitons 
lassez de prospérité matérielle 
pour que tu sois libre de te con- 


|sacrer tout entier aux choses de | 


l'esprit, du coeur et de l'âme pour 
tlesquelies, ne l'oublie pas, lu as 
été crée, 


Tu t'es choisi une fort belle de- | 


| vise: “Parler Françoys Feray Va- 
loir. Restes-y toujours fidèle. Oui, 
oste CFRG, fais valoir notre par- 
Iler français. C'est là ta mission 
{première. Fais vibrer 
[français dans tous nos foyers. 
|Fais-le apprécier et aimer. Ap- 
|prends à nos petits enfants sur- 
ltout à en être fiers. Apprends- 
nous à tous à le parler correcte- 
iment, énergiquement, avec élé- 
gance. 
N'oublie jamais que tu viens 
d'assumer un rôle d'une impor- 
[tance sans égal: celui d'être l'edu- 
cateur de notre peuple. Rappel- 
|le-toi que chaque syllabe qui sor- 


tira de ta bouche aura de loin-} 


taines et profondes répercussions. 
Que ta voix serve donc à édu- 
quer, à élever notre population, 
à la cultiver selon ses origines et 
ses aspirations propres, à lui faire 
l'aimer le beau, le vrai, le bien. 
Sois pour nous le levain qui 
soulève la pâte. 
| Va ton chemin, poste CFRG, et 
fais-nouus honneur. Tu es pour 
nous le grand espoir de l'avenir! 
Nos voeux et nos prières t'ac- 
|compagnent! Eh oui! nos prières 
laussi. Pourquoi pas? Que Dieu te 
protège et te garde pour le plus 
grand bien de notre pruple, pour 
celui de la patrie canadienne et 
ide l'Eglise. 


Beauchemin, 
Radio-Ouest 


ques de pension de vieillesse, 1! 
n'y en a pas besoin à l'école, il 
În'v en a pas besoin à la radio. 
|Mais, nous avons résisté, vous 
avez été fidèles, et aujourd'hui 
le verbe français résonne chez 
vous dans l'air, comme il réson- 
ne ailleurs. 

Chers compatriotes de la Sas- 


Le T.R.P. Pau 


provincial 


Le spectacle émouvant qui se 
déroule aujourd'hui sous nos 
yeux sème dans les coeurs de tous 
les Canadiens français d'indici- 
bles sentiments de légitime fier- 
té et de bonheur. 

Ces émotions, les Missionnaires 
Oblats de Marie Immaculée les 
partagent avec effusion. Aussi 
suis-je heureux d'offir en leur 
nom l'hommage sincère de mes 
félicitations à tous mes compa- 
Itriotes qui ont mérité, par leur 
| dévouement, leurs sacrifices, leurs 
deniers, mais surtout par leur at- 
tachement à leur culture et à leur 
mentalité française, l'érection de 
ce poste Radio-Gravelbourg. 

En réponse à l'aimable invita- 
tion des organisateurs de ce pro- 
gramme d'exprimer les impres- 
sions des Missionnaires Oblats à 
l'occasion de cette fête, qu'il me 
soit permis de signaler que les 
(Oblats voient tout d'abord, dans 
l'écilosion de cette oeuvre de ra- 
dio française, le couronnement 
des efforts ardus et persévérants 
de nos vaillants organisateurs, 
|chefs ecclésiastiques, laïques et 
lreligieux; mais ils‘y voient aussi 
Îles fruits de tout un passé de lut- 
tes soutenues par les missionnai- 
lres pionniers pour la défense de 
nos droits religieux et nationaux, 
[pour la conservation de notre foi 
catholique, de notre mentalité et 
ide notre langue française. 

En effet, Radio-Gravelbours 
In'est pas né d'un réveil patrioti- 
Ique, mais d’une survivance fran- 
çaise, vieille, dans l'Ouest, de plus 
lde cent ans. Aussi si nous voulons 
|faire l'histoire de cette survivan- 
(ce, nous ne pouvons ignorer nos 
pionniers missionnaires,  bâtis- 
seurs et colonisateurs de notre 


pays. Nous ne pouvons ignôrer 
ceux qui ont porté les premiers 
revers et tout particulièrement 


parmi eux, celui qui fut terrassé 
au combat de “la question des 
écoles”, Mgr Alexandre Taché. 

| Nous ne pouvons ignorer celui 
{qui fut pour les opprimés un con- 
Isolateur: celui qui, de sa voix 
douce et sereine, les assurait “que 
la prière des petits enfants ga- 
gnerait un jour la faveur de Ce- 
lui par qui régnent les rois et qui 
se joue des puissances et des em- 
pires”, le bon et doux Mgr Vital 
Grandin. 

Nous ne pouvons oublier non 
plus la figure du “grand blessé”, 
celui qui a continué la lutte de 
Mgr Taché et qui jamais au milieu 
des plus rudes péripéties du com- 
bat n'a perdu courage, Mgr Adé- 
[lard Langevin. S'il était permis 
ja ce vaillant champion de nos 
[causés de nous parler aujour: 
d'hui, j'imagine que nous l'en- 
tendrions nous dire dans un ver- 
{be étincelant de chaleur et de feu: 
“Ah! nos oppresseurs comptaient 
bien qu'une fois dépourvus de 
notre système d'éducation cätho- 
|lique et française, ils feraient de 
Inous une population lâche et sans 
vigueur, une population sans es- 
prit du devoir; mais voyez çom- 
me ils ont failli, nous les avons 
lvaineus: ils ne connaissaient pas 
[l'âme française. Les postes St- 
IBopiface, Edmontun, Prairies- 
Nord et Gravelbourg prociament 
Inotre triomphe et notre victoire” 

Je suis certain que le ‘grand 
archevêque conciurait par ces 
mots qui lui étaient si habituels: 
l“Canadiens français de l'Ouest, 
je suis fier de vous”. Et je soup- 
conne qu'il ajouterait: “Je suis 
fier surtout de nos lutteurs de ja 
Colombie-Britannique qui souf- 
frent la tragédie que nous avons 
connue au Manitoha. Acclamons- 


le verbe | 


Winnipeg, 6 juin 1952 


katchewan, tout en vous feiiei- 
tant aujourd'hui de vos actes, 
laissez-moi vous demander au 


nom de la Radio-Ouest Française 
de ne jamais oublier la phalange 
d'amis et de défenseurs qui 
ont prête main-forte dans 


nous 


cette 


victoire et malgré toute la modes- 
[tie que je veux y mettre, Je ne 
peux passer sous silence le Co- 


|mité Permanent de la Survivan- 
ce Française, ainsi que M. A- 
drien Pouliot, gouverneur de Ra- 
| dio-Canada 

Et aprés nos félicitations, nous 
|vendns vous offrir nos voeux 
|pour que votre poste, à iexem- 
ple de tous les autres postes ue 
langue ,française au Canada, 
| rayonne chez vous et fasse aimer 


et grandir davantage le verbe 
| français et nos traditions fran- 
| çaises! 


Soyez donc fiers de votre oeu- 
vre, chers compatriotes de la Sas- 
katchewan: et que cette fierté se 
|continue dans le développement 
de ce magnifique instrument que 
vous avez maintenant entre vos 
mains. Faites en sorte qu'il rem- 
plisse l'air du verbe français, de 
la pensée catholique et française, 
et que dans cette ambiance ethe- 
rée, vos enfants prennent des ra 
cines, afin qu'ils ne soient jamais 
sans cette sève de traditions de 
nos ancêtres 

Vous l'avez érigé, votre poste, 
il faudra maintenant le soutenirs 
| 11 vient de naître, il faudra main- 
tenant l'alimenter de la nourri- 
ture qui fera de lui un grand 
poste, et cette nourriture sera Vo- 
tre concours à l'écouter et à lui 
donner les annonces qui seront 
sa vie. Ne remettez pas à demain 
ve que vous devez faire aujour- 
d'hui...et ne laissez pas aux au- 
tres ce que vous devez faire vous- 
mêmes. 

D'autres nous l'ont dit, mais il 
faut nous-mêmes en être con- 
vaincus: nous Canadiens français 
avons une grande destinée à ac- 
complir en cette terre canadien- 
ne, et pour qu'elle s'accomplisse 
il faut compter sur toutes les té- 
tes. ‘Que chacun soit à tous, et 
|que tous soient à chacun”, afin 
| que par notre travail et par no- 
tre collaboration, nous arrivions 
a ce sommet: un grand peuple 
canadien, de mentalité et de tra- 
| dition françaises, dans un grand 
| pays, le Canada, C'est le voeu le 
| plus cher que nous formulons 
pour vous, au nom de Radio-Ou- 
est Française. 
| L.-0, BEAUCHEMIN, 
| président, 


| Piché, O.M.I., 


des Oblats 


cront, non parce qu'ils ont con- 
fiance aux hommes, mais parce 
qu'ils ont confiance en Dieu”. 

L'inauguration de Radio-Gra- 
velbourg nous reporte non seule- 
ment vers nos missionnaires pion- 
niers, vaillants défenseurs de nos 
droits et de nos écoles, mais en- 
|core vers les fondateurs-organi- 
sateurs, artisans et soutiens de 
Itoutes nos oeuvres nationales: 
Oeuvres de presse, Oeuvres d'é- 
ducation, Oeuvres d'enseigne- 
ment, au rayonnement et à l'in- 
Ifluence desquelles nous devons 
d'avoir pu garder notre âme et 
notre langue, Les Oblats sont 
heureux d'avoir participé au dé- 
veloppement et à la vie de toutes 
ces oeuvres. Ils éprouvent aujour- 
d'hui beaucoup de bonheur d'avoir 
fondé et soutenu l'Oeuvre de 
Presse catholique française au 
Manitoba et en Alberta, Ils se re- 
jouissent de voir figurer avec les 
{noms de l'abbé Myre et de Mgr 
|Bourdel, ceux de Mgr Pascal, de 
Mgr Charlebois et du Père Au- 
|clair (pour ne parler que des dis- 
parus) dans la fondation, l'orga- 
nisation et la rédaction de notre 
journal “Le Patriote”, proclamé 
len tous lieux comme la vaillante 
sentinelle de nos droits, de nos 
institutions, de notre foi, de no- 
tre langue et de nos écoles. 

C'est dans un esprit de devoir 
que les Oblats ont fourni leur col- 
laboration désintéressée à nos As- 
sociations d'Education reconnues 
comme les agents coordinateurs 
ide nos forces françaises, et qu'ils 
lont donné leur concours dans la 
campagne de souscriptions pour 
{Vérection des postes Radio-Sas- 
katchewan et Radio-Prairies- 
{Nord. 

C'est avec un vif intérêt qu'ils 
suivent les Pères Auclair, Boi- 
|(leau et Joyal dans leurs voyages 
lonéreux à travers les campagnes 
de toute la Saskatchewan, visi- 
tant nos écoles, encourageant no$ 
instituteurs et nos institutrices 
dans leur tâche de l'enseignement 
idu français, et stimulant notre 
jeunesse à l'étude de sa langue. 

Enfin, mesdames et messieurs, 
devant le fait de Radio-Gravel- 
bourg, témoin du succes de nos 
oeuvres nationales, les Oblats de 
Marie Immaculée éprouvent un 
vif bonheur d'avoir été appelés 

ar S. Exc, Mgr Mathieu, sous 
lJ'inspiration de Mgr Charles Mail- 
lard et de M. l'abbé Pierre Gra- 
vel, à diriger l'institution catho- 
lique la plus importante au point 
de vue de notre avenir français 
en Saskatchewan, le florissant col- 
llège Mathieu de Gravelbourg. De- 
|puis 32 ans, une pléiade d'Oblats 
lse donnent avec générosité à la 
Mformation de notre élite cana- 
dienne-française, à la préparation 
de nos chefs qui, je l'espêre, con- 
tinueront dans notre Ouest cana- 
dien, l'oeuvre si vaillainment sou- 
tenue jusqu'ici par les Raymond 
Denis, les Roy, les Dem:y, les 
Prud'homme, les Baudoux, les 
Magnan, les ‘Kugener, les Guy, 
les Duptat et les Lemieux, pour 
n'en nommer que quelques-uns. 

Chers compatriotes, l'inaugu- 
ration du poste Radio-Gravel- 
bourg remplit d'espérance les 
coeurs de tous les Missionnaires 
Oblats de Marie Immaculée. Ils 
vous félicitent de votre geste pas 
|triotique et vous offrent l'home 
mage sincère de leur collabora- 
tion dévouée. 

Les Oblats d'aujourd'hui veu- 
lent marcher sur les brisés des 
Oblats d'hier et préparer les O- 
blats de l'avenir aux rudes come 
bats de notre {oi et de notre lan- 


sur les che-|les! ce sont des héros! Ils vain- gue. 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Septième Festival de la Chanson française 


L'Association d'Edu n e spectacle réconfortant d e 
Canadiens 1 : n far La : 
present na r \ ce £ Le Et à IF 
au théâtre Plavh P ” nt ont " 
pie. son septie x ‘4 n en 
jCh nson français { L EL S n x 
| de ngue française dé ‘ e e cement ber | 4 ir 
la p nce, ave e concou : qu aucune ombre nei 
musiciens € L an te béne-;t e sau en ailere ° \ 
voies Le Pi ». \ n'aurait pla 

Pour le bénef CUS 4 on pri n de si belle 
pe ser t pas au » ant de ce qualité lleure égide que 
rouag( à ati NOUS | celle de + Dame du Cana- 

pporiun à insere une | da”, prière qui fut dite av ne 

exp ive qui intéressera mnviction et un charme 

| e mond Vincent d'Indy nous main- 
te ( gue tint dans le recueillement a: 
çaise 1 Manitoba sont invi-|son pieux Cantate Domino, à 

à part al de "x mixtes, Mais l'entrain du ler 

anson L Ct de l'Athalie de Mendels- 

n d'y pren ” \ alla manquer da ope- 

d abiter r ne exaltante 5 

Le rôle du R. P. MartiarC auditoire qui applaudit de 
SJ iu Collège de St-B face | tes ses mains, à la requête de 
re te à prépare jéb e |chestre d'en faire une fin 

année « : c gramme | let mpre onnante 
qu prof Associati d'E- ale du con s 
ju 1 V € e nover e diction apporte au programn 

sd ‘ { parve a|ur ui mérite u cita 
tou et ir it t La pré ente 
es € es une ei Eidu Comité de Fonctionnement 

t ne aire : ous d ar ne 

8 ganisation, | note brève juste t de ce 

& e des ct ns | 4 urs qui est de rendre tout 

a étudier, et nsons eHeS-!à la fois l'enfant fier de sa langue 
memes p gra et de lui en faciliter l'emploi en 

A t nvenue entre | publie, Les grades 7 et 8 seuls y 

Associat l'Edw »t l'éco- | prennent part, et chaque 
e qui veut ndre part au Fes libre de choisir la pièce 
tiva Père Caron, alors que | préfère trois soumises 
lui-même est dégagé de sa beso-!concurrents. Cette année, il s'a- 
gne personnelle, se dirige gissait de trois fables de La Fon- 

école indiquée, par la secré e |taine: “Le corbeau et le renard” 
ie l’ Association, toujours — puis- “La cigale et la fourmi” et “Le 
que toute directive sort de ses | loup et l'agneau” — celle-ci évi- 
bureaux et se rend compte sur | demment pas populaire parmi les 
place de ses ressources cinq semi-finalistes qui sont invi- 

Lorsque la date du Festival est | tés à venir tour à tour Ja 
fixée, le Père rassemble, à St-Bo- | ne pour y réciter la fable à 
niface divers groupes en un|cès’. Ce sont Lorette Bergeron, 
choc 10mogène qu'il fait répé-|de l'Institut Collégial St-Joseph 
ter avec son orchestre pour at-|de St-Boniface; Trefflé Gareau, 


teindre, en passant par les diffé- ! de l'école du Sacré-Coeur de Win- 


rentes phases du progrès, au suc- 

cès que j'oserais qualifier de ren- | St-François- V1 Jeannette 

versant, de lundi dernier. |Halpin, de l'école St-Eustache; 
Cette année, treize écoles ont | André Martin, de l'école St-Clau- 


| de 


fait partie du Festival. Cette dé- 


monstration patriotique autant En attendant le verdict du jury, 
qu'artistique, ou vice versa, a |le “Groupe St-Claude”, Jauréat 
prouvé être une soirée de gala, des Amis de l'Art, nous est pré- 
et le digne couronnement d'un |senté par leur président, M. Léo 
beau jour: celui de l'arrivée par- | Couture, dans un sketch-opérette 
mi nous d'un nouveau Père de |! de l'abbé Auguste Thibault, et in- 
famille, S. Exc. Mgr M. Baudot |titulé “Brouiilées à mort”. Rose 


Le Playhouse, en effet, : 
Georges Gendre, qui 


|interprètent les principaux rôles, 
lont fait bonne impression, bien 
|que lé choix de la pièce eüt pu 
|être de meilleur goût. Pareille 


tateurs. La foule ignora leur pré- 
sence et même celle du feu. 
e 


Marcel Lacroix a avalé une !; : ‘à 
e re nitiative, tefois, ve tr 
épingle. R. et R, Savoie, Mageau, phase 8, foutMOIR, vaut. d'être 
Morin, Péloquin, Desrosiers et |encourägée, comme un pas de 
d'autres le portent jusqu'au {plus s'acheminant dans la voie 


veillant. ‘Qu'est ce qu'il faut faire, 

Père?" 

Elle sertira toute seule -par 

le doigt ou le gros orteil, mais ça 

n'est pas trop dangereux! 
Incrédulité des élèves, comme 

toujours! 


En t 


leulturelle Manitobaine. Pour un 
| début, ces jeunes acteurs méri- 
tent de chaudes félicitations, 


M. Armand LaFlèche vient en- 
|suite-nous transmettre le verdict 


, ut cas, reprend le sur- | du jury, présidant le concours de 
veillant, par mesure de prudence, | 44, ï f srû 4 
4 | diction, et dont il fait parti J 

il ne faudrait pas bouger durant 4 me à " ! parle Aves 

une semaine. M. l'abbé Pierre Raymond et M. 

Tout bonnement, Marcel ré- | Gilles Guyot. En dépit de quel- 

“ + P q 
pond: “Jamais je pourrai faire Ça, |ques fzutes de diction, le jeune 


Père”, ; he ù 
André Martin est déclaré ie vain- 
A l'heure actuelle, une pétition et qe de la lutte. 
circule pour demander à Pelland | : Félicitations du président de 
de faire moins de bruit lorsqu'il | Association d'Education, le Dr 
entre tard au dortoir, après les | aFléc ‘ _ : 
noces de ses cousines! |P.-E. LaFlèche, qui remet à cha- 


S. Exec. Mgr Maurice Baudoux, nouvel archevêque coadjuteur 


de St-Boniface, adr | 

de St-Boniface à l'occasion de son arrivée dans sa ville archiépisco- 

pale. À ses côtés apparaissent, de gauche à droite, Mgr J. Robert, 
S 


St-Grégoire le Grand, et S. H. le maire MacLean, de St-Boniface. 
(Photo Gene Gauthier) 


le parcou 
a basi 


essée sur 
Baudoux à 


nipeg; Thérèse Molin, de l'école | 


qu” Thérèse Dacquay, Charles | 
lRossel et 


sse la parole à la foule réunie devant la basilique 


S. Exe. Mgr À. Béliveau, M. J.-A. Marion, Chevalier de l'Ordre | 


an e sites billet 
€ 1 d € U en 
p 4 t Ar M 
p " " . 
e, M Présid : e à- 
d ] exprime 
pectueuse bienvenue par- 
S, Exc. Mgr M. Bau- 
i titre d'archevèque coad 
jut de St-Boniface, q dans 
n premier geste de délicatesse, 
na p garde à la fatigue d'un 
pare jour pour lui, afin d'assis-| 
ter a cette demonstration pat 
tique de notre association. I] 
aussi S. Exc: Mgr A. Béli-| 
\ 1 de s'être toujours aussi ar- 
" D à can 
s, et S. Exec 
rchevèque ie 
e dégagé d'une 
pou 
à cetle La: 
Le Dr LaFlèche fé e ensuite 
litoire d'être venu en 
nbre nanifeste son 
x oeL ie l'Associat 
U iees à nos enfant 
€ e S. H. le juge A 
16 sa gene te en catte 
tance 
Dans un de er mot a 
lu R. P. M. Caron n'a past 
de le rendre responsable, par son 
talent et son dévouement inlas- 
sable, du succès de cette magrifi- | 
que representation 
Le choeur revient en scèr vec 
un progamme de chansons qui! 
soilicitent cette fois la co abora: | 
tion et l’entrain du public. L'au- 
ditoire e choeur et l'orchestre 
‘entendent dès lors, avec un rare | 
bonheur, pour faire de cette der- | 
nière partie du programme un 
enchantement pas pare + 


mais égal à celui du début 

Un mot de sincère appréciation 
a des Jeanne 
d'Arc Emard, Marcel Préfontaine 
et André Forest, et des quatre pe- | 


l'endroit solistes, 


“demoiselle 


tites s mystérieuses” 
dont la modestie a gardé l'anony- 
mat. L'orchestre s'est révélé en! 
voie de progrès remarquables. | 
Mlle Anita Cormier, elle, connaît | 
bien son métier discret mais in- | 


dispensable d'accompagnatrice au | 
|clavier, | 

Tout est bien qui finit admira- 
blement, par la revrise de la der- 
nière partie du Choeur d'Athalie, | 
tel qu'entendu 

La foule se retire enfin, et com- 
me à regret, de cette fête dont 
longtemps, longtemps, ele sde | 
ra le souvenir, et qu'elle doit à| 
tant de travail et de dévouement, | 
|Nous-nous permettons de souhai: | 
ter en choeur à l'inimitable et| 
. . espiègle Père Caron, de re- | 
trouver son sommeil d'enfant, a- 
près avoir fourni semblable ef. | 
| fort. Merci, 


.RRs M | 


SP Er 33 last bietertétprtéo criant 


| des familles et des nrganisations de St-Boniface. E 


PAGE TREIZE 


S, 
par 


Exe. 


des 


A sa descente du train le transporta 


Mgr M. Baudoux fut reçu à 


qui 
la gare du Pacifiq 


e Canadien 


dessus, de 


pers alités politiques et civiles. On distingue « * 

à droite: Mgr à. Robert, C.S., Mgr B. Diederichs, P.D., V.G., le nouve 
archevêque coadijuteur de St-Boniface, S. Exec. Mgr A. Béliveau, le 
chevalier J.-A. Marion, de l'Ordre de St-Grégoire le Grand, Mgr C. 


Paillé, P.D.,, V.G. et Mgr H, Lapointe, P.D. (Photo Gene Gauthier) 


l'inscription dressée 
te des institutions, 
» est accompagnée 
de M. l'abbé L, Blais, curé de la paroisse de la basilique, de Mgr B. 
Diederichs, P.D., de Mgr J. Robert, CS. de $S, Exec, Mgr A. Réliveau, 
de M. J.-A. Marion et de $S. H. le maire MacLean. 

(Photo Gene Gauthier} 


Son Excellence est photographiée devant 
- la façade de la basilique pour lui dire l'homm 


S. Exc. Mgr M. Baudoux descend les degrés de l'autel après avoir 
présidé à la bénédiction du S. Sacrement à la basilique de St-Boni. 
facé, pêu après son arrivée dans la ville-cathédrale, le lundi 2 juin, 
(Photo Gene Gauthier) 


# Ve 4 


S. Exc. Mgr M. Baudoux bénit la foule alignée le long du trottoir conduisant à la basilique, où il 


se rendait pour présider à une première cérémonie religieuse dans ta ville archiépiscopale, 


Entouré de 


à ses fidèles qui se sont fait un 
et lui souhaiter la plus cordiale des 


dignitaires ecclési 
devoir 


(Photo Gene Gauthier) 


tiques et de personnalités civiles, S. Exe, Mgr M. Baudoux sourit 
un honneur de venir le saluer dès son arrivée à St-Boniface 
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Le “vous serez tous bienvenus. | Sirent remercier bien sincèrement |au dépourvu. La chasse, comme | 
PA at ne toutes les personnes, prêtres, re-|les élections, ça doit se préparer, | Permanentes pour le 
Naissance ligieuses, parents et amis, qui leur |n’est-ce pas, Gus? 
à d'u le en ont témoigné de la sympathie à BISTOURI. | P . t t l'Eté 
M. et Mme Jean-Emile Ville- | l'occasion de leur récent deuil,| _—— rin emps e e 
neuve, de 770, Se : ARDOE soit par offrandes de messes, | LE PAPE AU REPOS 1 
ont le plaisir de faire part à leurs |... Dhs ML: d 952 
parents et amis de la naissance | a 0 pt pr 4 ue D rw * Soit! CITE DU VATICAN — Le Pa-| e 
d'une fille, Marie-Jeanne-Cécile, | PAT EU? ST ES lpe, qui fait une légère attaque Css nitos 
née à l'hôpital Miséricorde le 30 | À , d'influenza, res a rampe sf Romantiques! 
at Le | | a contremande toutes les audien- 
” Des accusations Attroyantes! 
1 


A 


Ecole du Sacré-Coeur 


Tableau d'honneur à l'école du 
Sacré-Coeur pour le mois de mai: 
Grades IX, X et XI: Catéchis- 
me, Emilie M:"ard, Lloyd Brandt, 


'insensées contre 
un prélat allemand 


HONG-KONG — On 


signale 
| 
que les conimunistes 


chinois ont 


ces, | 


| | Selon les 
SIT de NE dernières 


. : | modes 
Apollinaire Gendron | js, 
185, ave Provencher, St-Boniface Hollywood 


et New-York. 


Achat ou vente d'immeubles, hôtels, | 


Irène  Bourbonnière; Français, e Li lie fermes, maisons, blocs appartements : Are 2 4h: À 
| Lioyd Brandt, Lucienne Verrier, dr un p sr) l n d'avoir | , dr vtr Ondulations à l'huile à la 
av “ A » % allemand SOUS l acçcu ation da avo » | ns 

ne cMuovies Elie Anne [arraché Les veux à des bébés e de | Annee er mr, 84 ve us ||. tés de Selos Geiton 

| as D s < -/ À un de: [pas 2 os ma 

| Richard T s'être servi des s corps de “bé ‘bés | avec moi, nous pouvons peut-être vous $3 95 et plus 

| G sde VII: Cat Jacqueline morts pour engraisser son jardin. | aider par hypothèques, finance, etc | . P 

| L bp 4 Fr intel ra Les milieux ecclésiastiques lo- NEA nr ges pe ones | R k ; 
ride Pad + 1er sion * |caux disent que Mgr Inigo Maxi- |éourant. ni Pr | Ondulations à froid 


| Réd., Lorraine LaFlèche. 


millian Koenig, âgé de 58 


ans, 


du Salon Golden 


Téléphone 202 531 | 


Grade VII: Cat, Jacqueline 2 i ny pus à 
{ 4 oéper te préfet apostolique de Shaowu dans | 
Trottier; LÉ Juan Frost; Réd. |} Poukien, a été condamné à un | $5 95 et plus 
| Mara Re t. Yolande Roy: |" d'emprisonnement. On a cité KINGSWAY e 
Grade at, Tolande KO; Au tribunal comme preuve qu'il se REAL ESTATE CO. Une bouteille de parfum de Fran- 


TT CSS less cs ; pad 1h Phi r 4 
|servait des petits cadavres com 654, Kingsway, Vancouver 10, C.-B ce de haute qualité sera donnée 
A VENDRE — Maison de 4 ans, située | Me engrais le fait que des fleurs | HR ve chaque perma- 
à 460, rue Louis Riel, St-Boniface; | poussaient sur les tombes au ci- a ee gr PT MquÀ de 
c 5 basil à |metière de l'or | t »s té sv d 
Lo grrr Ve ge 8 metière de l'orphelinat. Des té-|| ins garages, fermes, etc. en gr. 4 GOLDEN BEAUTY SALON 
de chêne. Possession immédiate. | MOins ont affirmé avoir vu Mgr || lombie-Britannique et pa-ticulière- 
Comptant requis: $3,70000. Balance  Koenig arracher les veux d'un ment à Vancouver. s'adresser à Fe seras u Qoiten Drum, 
à termes. ,Téléphoner à 205 JE sd Po : È D.-S.-J. Savoie rhe au sud de la ballon des auto- 
Le même tribunal a condamné é ; p. ||| bus. en face de la cathédrale Ste- 
lune religieuse allemande âgée de || *%t Kinssway, Vancouver 19, Cri. Marie, en arrière du Mail Order 
163 ans à 7 ans de on pour a Me | Loupe 
L a à) 5 - r180 r - 
ENTREPKISE FLORISSANTE ea p re RER PRE | 
À VENDRE | voir, disait-on, causé la mort de 
F h'ttre d'aftaires. Edi- [100 enfants. La Rév. Soeur Ferdi- | 
qe re Inanda Gauss-travaillait dans un 


tice neuf. avec spacieuse salle de 


lau cours du même procès. 
Le mauvais traitement où méê- 
{me l'assassinat des bébés sont de- 


et le Patriote, 619, avenue MeDer- 
mot. Winnipeg. 790-TF 


|venus les prétextes coutumiers | 
pour persécuter issionnaires. 

es autorités ecclésiastiques fo 
€. À. DUPAULT LIMITER PE PE tante Qu'on 
ENTREPRENEURS apporte aux ionnalr sont | 
Chauffage — Ventilation | dans une forte proportion de nou- | 


Plomberie 


veau-nés trouvés mourants. 
Tôle - Foyers mécaniques - Plan- , 
chers en tuiles asphaltées - Clima- 


tisation - Plomberñe - Toitures 
677, rue St-Joseph, St-Boniface 


Téléphone 202 505 CHATAWAY 


INVESTMENT COMPANY 


Propriétés immobilières — Hôtels 
Fermes — Assurances — Prêts 
Hypothèques 


Téléphone 926 053 
326, édifice Melntyre — Winnipeg 


P.-A. Beauchemin — Tél: 65 159 


Si vous et votre famille 

désirez prendre un 

succulent repas à la dinde, 

rendez-vous le dimanche, 
entre 


11 h. 30 cm. et 8 h. p.m., 


HA VEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Notre spécialité: DU POULET FRIT 
Téléphone 921 076 


Pièces de poêles 


etc. de 


réparation pour 
fournaises, chaufferettes, 
toutes marques Parois grilles 
vrique réfractaire, etc 
Commandes PSL. (COD) 
tées — Nouvelles 1 
l'huile avec ou sans tuy — Ré- 
servoirs d'huile de chauffage, de 
toutes grandeurs 


GREEN'S STOVE & FURNACE LTD. 


915, ave Logan Winnipeg, Man. 


accep- 
aises à 


Sur semaine, le magasin ferme 


Le samedi, à 


montre. Emplacement des plus |orphelinat catholi que du Foukien, 
avantageux. D pe a mr terme ||Trois prêtres allemands et une re- | 
come Ré Boite 180 à Liberté ||ligieuse ont été expulsés de Chine 


200, ave Provencher CHE Z HUOT St-Bonifac, Man. 


A vendre — Chauffeur automatique Furnaceman, 
2 ans d'usage: $150.00 


CASTELANE & SONS 


Delta Heating & Supply Co. 


422058 — 763, rue Osborne, Winnipeg — Rés.: 202 392 
556-10C. 


Bur.: 


ESTIMÉS GRATUITS © pee" écaues 


©e Fournaises @ Tous genres de travaux de ferblanterie 


rot: por EMPIRE SHEET METAL MFG. CO. 


installés par 
Téléphone 595 005 425, ave Selkirk, Winnipeg 


(Commandes de la campagne remplies promptesnent) 


FRANK SIMONITE CO. 


403, édifice Time (en face d'Eaton) 
Tél.: 926 170 él.: 926 179 


Nous avons toujours un bon choix de résidences à St-Boniface, 
Norwood et St-Vital Fermiers, avant de vous établir en ville, consui- 
tez-nous gratuitement 


Vente et achat de maisons — magasins — 


O.-J. DE STEUR, représentant français 


56, avenue Lawndale, Norwood, — Téléphone: 422 285, 


1.1 
gäârages — fermes, ec. 


à 6h. p.m., y inclus le mercredi. 
6h, p.m. 


La coupe du complet ‘’Lombardi'' est 
tailleurs qu'il est devenu le complet du professionnel, de l'industriel, de 
l'agriculteur et aussi de celui qui désire ajouter de l'élégance à sa 
personnalite. 


Winnipeg, 6 quin 1952 


EN VOYACE? 


ALLEZ-Y AVEC DU 


NYLON! 


Léger mais de for ésistan- 
ce facile à et eter . 
se lave en un ! ain 


sèche rapidement ne requiert 
ue rarement du repassage 
fl est d'apparence toujours 


si fraiche et si neuve Te! 

est le NYLON l'aide de voya- 

ge et le compagnon fidèle de 

vacances où de voyages libres 
de tout souci! 

‘ ‘ 

De l'eau, de l'eau, 

de l'eau! 

encore e au: 

Et le nylon y est tout 

a fait approprié! Joli 

maillot de bain en ny- 

lon crêpé confec- 


tion Rose Marie Reid, 
à la coupe experte, ba. 
leiné pour garantir 
l'élégance de la sil 
houette, Rouge, vert et 
bleu, dans tailles 
14 à 16, collectivement 
Chacun 15.95 


habits de 
des modes 
(sème) 


les 


Rayon des 
sports, Etage 


Auto- 
empaquetage! 
En vérité!, cale 
cons de sport faits de 
nylon, importés des 
Etats-Unis, s'empa- 
quettent dans leur pro- 
pre poche! Voyez cet- 
te originalité: la poche 
fermeture éclair , . . 
nour les empaqueter, 
il suffit de passer les 
caleçons dans la poche 
et presto!, tout est ran- 
gé et propre et le tout 
n'est pas plus gros 
qu'une balle molle! 
Les indications don- 
nées montrent tout ce 
qu’il y a à faire, Bleu 
marine, rouge vin ou 
ris, dans les tailles 


2 à 40. 
6.95 


La paire 
Rayon des vêtements 
pour hommes, Hargrave 
Shops for Men, 
Rez-de-chaussée. 


ces 


Un pas 
vers le sommeil! 


Jolies robes de nuit 
dans la nouvelle lon- 
gueur si pratique et si 
chic .,’.. confortables 
et élégantes pour dor- 
mir pendant les chau- 
des nuits d'été! “Indis- 
pensables” pour les 
voyageuses parce 
qu'elles occupent un 
minimum d'espace 
dans la malle et parce 
qu'elles ne se froissent 
pre Tons pastels, rose, 

leu et jaune, dans les 
tailles 32 à 38, 


Chacune 9.95 


Rayon des sous-vêétement# 
Etage des modes (4ème). 


Pour le 
temps des rêves! 
Par Tooke! Pyjamas 


élégants, frais, de ny- 
lon crêpé, confection- 
nés en vue de procu- 
rer le maximum de 
confort dans le som- 
meil. Les pantalons 
portent à la taille une 
bande d'élastique Fle- 
xo, qui s'ajuste aisé- 
ment. Bleu ou vert, 
dans les tailles À à E. 
Ensemble 12.95 


Rayon des vêtements 
pour hommes, Hargrave 
Shops for Men, 
Rez-de-chaussée. 


Voyagez 
légèrement 


Avec un sac de voyage 
Par Pak, confectionné 
de nylon léger et ré- 
sistant, avec fermeture 
éclair! Idéal pour ex- 
cursions en autos, pro- 
menades de fins de 
semaines ou pour 
transporter les costu- 
mes de sports. Exce 

tionnellement durable 


Bleu, brun ou vert, 
dans une variété de 
formes et de gran- 
deurs. (Celui illustré 
ci-contre se vend à 
7.50), Autres rix, 
8.50, 7.50 et 6.50 
Rayon des malles, 
3eme étage. 


si spécialisée par les maîtres- 


